
La semaine
internationale

Les Etats-Unis sont entrés pratique-
ment en période électorale. Le message
sur l'état de l'Union du président Eisen-
hower montre que les républicains in-
sisterne plus que jamais sur le slogan
« paix et prospérité » qui leur a valu
quelques succès dans le passe. La ma-
jorité démocrate est décidée à contester
à ses adversaires d'avoir réussi en ce
qui concerne la prospérité. Il faudra
revenir sur le message du président.
Dans ce coup d'ceil sur la semaine écou-
lée cependant, il faut constater que les
démocrates se rendent pour l'instant en
ordre disperse à la grande bataille des
élections présidentielles de novembre.
Us ont en face d'eux un candidat ré-
publicain qui a marque des points. Il
s'agit de M. Nixon , vice-président des
raz de maree. Comprendre et moderer,
acieries qui menagait l'economie améri-
caine. Cette opération n'est toutefois
pas allée sans mal. Les salaires vont
augmenter et le prix de la tonne d'acier
s'en ressentira. La concurrence étrangè-
re se manifesterà d'une manière plus in-
cisive. Les difficultés du commerce ex-
térieur américain peuvent augmenter.
Tout cela est de nature à diminuer sans
l'effacer toutefois, l'importance du suc-
cès incontestable remporté par M.
Nixon , succès auquel se sont ajoutés
deux éléments favorables aux républi-
cains : les résultats du voyage de M.
Eisenhower en Europe, en Asie et en
Afrique ainsi que le désistement de M.
Nelson Rockfeller, gouverneur de l'Etat
de New-York, comme candidat à la pré-
sidence aux Etats-Unis.

Cette semaine a été également une se-
maine de voyages. Le Sultan du Maroc
est parti ,pour une randonnée d'un mois
dans les pays arabes. Il visiterà le Caire.
Amann, Koweit, Quatar et Bagdad. Le
souverain souligné ainsi l'appartenance
de son pays à la ligue arabe. De plus,
il tente de jeter un pont entre les pays
du Moyen Orient et le Maroc nord-afri-
cain. Il facilite ainsi à la fois la sortie
de son pays de l'isolation et de meil-
leurs rapports entre les frères ennemis
d'Egypte et d'Irak.

Le premier ministre MacMillan s'est
rendu en Afrique où déjà M. Hammars-
kjoeld , secrétaire general de l'ONU, ac-
complit un long voyage. Ces déplace-
ments soulignent une fois de plus l'im-
portance que le continent africain prend
sur la scène mondiale. Au Ghana , le pre-
mier ministre britannique aura une tà-
che particulièrement delicate à remplir.
Le chef du gouvernement de ce pays,
M. N'kruma désire devenir chef d'Etat.

Il remplirait ce poste à coté de ses fonc-
tions de chef de l'Exécutif. La création
d'une république présidentielle pose des
problèmes importants dans le cadre du
Commonwealth. Au moment où les Etats
africains affirment leur indépendance, il
serait difficile au gouvernement de Lon-
dres de s'opposer aux intentions du Dr
N'kruma.

Cela parait d'autant plus évident que
cette semaine, le Caméroun a fait ses
premiers pas comme Etat souverain.
L'Afrique est en pleine ébullition et les
Etats occidentaux doivent éviter que
cette évolution ne prenne l'allure d'un
raz de marèe Comprendre et modérer,
telle parait ètre la maxime de l'heure.

M. Khrouchtchev ne reste pas inactif
lui non plus. Il va se rendre en Inde et
en Indonèsie. Sa tàche sera probable-
ment de calmer dans ces pays l'inquie-
tude qu'on fait naìtre les récentes ini-
tiatives du gouvernement de Pékin. Une
fois de plus, le maitre du Kremlin de-
vra démontrer que la Mecque du com-
munisme mondial de trouve à Moscou.

En France, les divergences d'opinions
entre M. Pinay, ministre des finances, et
les tenants d'une politique plus dirigis-
te ont fait naitre des rumeurs selon les-
quelles le ministre allait démissionner.
La chose n'est pas encore faite et il faut
attendre de savoir s'il s'agit vraiment
d'une démission ou d'une manceuvre
destinée au contraire à affirmer l'auto-
rité de M. Pinay dont certains veulent
faire un éventuel successeur au general
de Gaulle.

Il faudrait encore parler des vagues
d'antisémitisme qui se manifestent en
Allemagne et en Europe. Il s'agit là
d'une psychose que facilitent les an-
ciens nazis. Pour Bonn , les communis-
tes chercheraient aussi à discréditer
ainsi la République federale. On revien-
dra sur le sujet.

Jean HEER.

Progrès dans la lutte contre le cancer
NEW-YORK (Ag. du correspondant de l'ATS) — Il ressort du rap-

port annuel du « Sloan-Kettering-Institute » qu'une sèrie de progrès ont
été enrcgistrés dans le traitement du cancer. C'est ainsi qu'une forme
speciale de cette maladie, dite « chorio-karzinoma », a pu ètre contròlée
pour la première fois et pourra peut-ètre ètre guérie.

La disparition complète des sympto-
mes de cette maladie a été observée
dans un nombre toujours plus grand
de cas au «National Cancer InStitute».
A part quelques rechutes, l'amélioration
semble durable chez la plupart des pa-
tients.
NOUVELLES EXPÉRIENCES

Des expériences prat iquées  sur des
animaux ont en outre permis de déve-
lopper une méthode de renforcemenl
des forces  de réaction du corps contre
le cancer. On a ainsi pu guéri r compie-
temene des souris auxquelles on avait
inoculé le v irus  mortel du cancer. C'est
le «badile Calmette-Guérin) ,  ut i l isé sur-
tout en. Europe pour protéger les en-
f a n t s  qui vivent dans un milieu de tu-
bcrculeux qui s'est montre le mei l leur
agent  s t imulan t  dans la lu t te  contre le
cancer. On va ètudier maintenant si ,
en st imulant  les forces  de résistance na-
turelles du corp s, on ne pourrait pas
empècher la croissance du cancer spon-
tané chez les an imaux .

Selon le «S loan -Ke t t e r l i ng - Ins t i t u to . ,
il est souvent indique de soigner les
malades du cancer avec plusieurs mé-
dicaments en mème temps.  E n f i n , on a
développe une nouvelle méthode pour

l' utilisation des isotopes radio-actìft
dans le traitement des cancers non opé-
rables , comme le cancer des fumeurs
et le cancer des seins.

•k On annonce dimanche soir à Lon-
dres que M. Aneurin Bevan, chef ad-
joint du parti travailliste britannique
a passe « une journée un peu meilleu-
re ».

L'actualité mondiale d'un coup d'oeil
• UN EVENEMENT

EXCEPTIONNEL
MANTOUE (ANSA) — Un phénomè-

ne exceptionnel qui, de mémoire d'hom-
me, ne s'était jamais produit , a été
constate à Suzzara , dans la province
de Mantoue. Dans un jardin de cette
localité, roses, violettes et fraises sont
en fleurs.

• ARRESTATION D'UN ABBE
EN ALGERIE

ALGER (Reuter) — Un juge d'ins-
truction d'Alger a inculpé l'abbé fran-
cais Joseph Kernan, àgé de 41 ans,
vicaire à Hussein Dey, faubourg d'Al-
ger, d'aide aux rebelles et d'atteinte à
la sécurité extérieure de l'Etat. Cet ec-
clésiastique est en prison preventive à
Barberousse.

• COLLISION
SUR UNE AUTOROUTE :
QUATRE MORTS

FRANCFORT (DPA ) — Deux auto-
mobiles sont entrées en collision sur
l'autoroute Cologne - Francfort. On
compte quatre morts.

Le conducteur de l'automobile rou-
lant en direction de Francfort, àgé de
22 ans , perdit le contròie de sa machi-
ne, vint se jeter contre la bande verte
et donner contre une automobile qui
marchait en sens inverse. Le jeune
homme ainsi que sa fiancée qui , le jour

de 1 accident , celebrait son 22e anni-
versaire, et son pére àgé de 65 ans ,
ont été éjectés de la voiture et ont été
tués sur le coup. Le conducteur de
l'autre voiture, un homme de 51 ans,
est decèdè pendant son transport à Tin-
ti rmerie. ¦

3 UN REMPLACEMENT
EN ROUMANIE

BELGRADE (AFP) — L'académicien
Ilia Murgulescu a été nommé minis-
tre de l'Education et de la culture en
remplacement de l'académicien Atha-
nase Joja , annonce l'agence Tanyoug
dans une dépèche datée de Bucarest.

Vice-président du Conseil et minis-
tre de l'éducation et de la culture ,
l'académicien Joja est relevé de ses
fonctions à la suite de son élection à
la présidence de l'académie des scien-
ces de Roumanie, précise l'agence you-
goslave.

•$ BAGARRES AU NATAL
PIETERMARITZBURG (Reuter) —

On apprend dimanche que cinq indi-
gènes ont été tués la semaine dernière
lors de bagarres entre tribus qui se
sont déroulées dans la région frontière
du Zoulnuland. Les deux tribus étaient
armées de fusils.

Les autorités de police pensent qu'i
s'agit d'une action de représaillcs à li
suite d'un combat qui opposa ces tri
bus il y a deux ans à Johanncsbotirg.

MUSIQUE SURREALISTE OU FOLIE FURIEUSE?

Un médecin danois
compose l'opera ((Penicilline»

On sait que dans cette période d a -
près-guerre , le surréalisme, ou l'exis-
tentialisme , a fa i t  de nombreux adeptes.
Tant que ces conceptions nouvelles s'ar-
rètent aux excentricités de jeunes gens,
cela n'est pas grave. Mais  lorsque les
adultes s'en mèlent , voulant moderniser
les arts , les limites de la fo l ie  sont faci-
lemcnt atteintes.

C'est ainsi qu 'on a pu assister récem-
ment à Copenhague , capitale d'un p a y s
pourtant  réputé  sérieux, à la première
d'un opera intitulé « Penicilline », oeu-
vre d' un médeci n danois se disant fer i i
de musique.

Ce praticien mit en scène la lutte qui
se déroule dans un organisme humain
atteint d' une grave infection. La musi-
que, de circonstance, faisant  de larges
emprunts à la physiologie , était inspi-
rée du rythme cardiaque d'un individu,
d'abord calme et régulier, puis perturbé

de plus en plus , jusqu 'à l'apparit ion
de la mort.

Le décor évoquait les tissus de l' orga-
nisme. Un savant jeu de lumière déco-
lorait ceux-ci au cours des progrès de
l'infection , pu is leur redonnait toute
leur splendeur après la guérison.

Car le but de cet opera était de mon-
trer la victoire d'un antibiotique sur la
maladie. Aussi les corps de ballet re-
présentaient-ils les globules rouges a f -
f rontan t  les danseurs-bactéries. Puis,
au milieu de cette lutte entre ces deux
ennemis, le héros f i t  son apparition ,
dans toute sa splendeur : la penicilline
vint remettre de l'ordre dans ce corps
qui ne pouvait lutter seul !

Concluons comme un journal danois
le faisait  : ce quotidien s'informait de
la date de la prochaine représentation
de « Faust » ò t'amphithédtre de mède-
cine...

Jacques SERGE

Selon deux astrophysiciens américains

La queue des comètes
sert de girouette aux vents solaires

(de notre corresp<

Une étude approfondie des comètes
vient de permettre à deux savants
américains de faire une découverte
astronomique qui pourrait avoir une
importance primordiale lors des pre-
miers vois interplanétaires. Selon
eux, en effet, les queues des comètes
peuvent ètre considérées comme de
véritables girouettes , indiquant non
seulement la direction, mais encore la
force des vents solaires.

Normalement, la queue d'une co-
mète devrait se déployer dans une
direction contraire à celle suivi par
la comète elle-mème. Or, il arrive
parfois que la comète soit prccédée et
non plus suivie par sa queue. En fait,
cette dernière est toujours déployée
dans une direction opposée à celle du
soleil.

D'après le Dr Fred Whipple et le
Dr Eugène Parker, tous deux de l'ob-
servatoire d'Astrophysique de Cam-
bridge, dans le Massachussets, ce
phénomène est dù uniquement aux
vents solaires. Après de longs cal-
culs, ces deux savants sont parvenus
à déterminer que la temperature
moyenne de la couronne solaire est
de l'ordre de deux à quatre millions
de degrés. Les gaz et en particulier
l'hydrogène de la masse solaire se
trouvent donc lo'rmidablement dila-
tés. Cette dilatation provoqué de vio-
lents courants atmosphériques se dé-
placant à des vitesses pouvant attein-
dre jusqu'à 400 et mème 500 kilomè-
tres à la seconde.

Etant donne que ces vents ne se
heurtent à aucun obstacle dans l'at-
mosphère, ils peuvent souffler jus-

ndant particulier)

qu'à de très grandes distances. En
fait, les particules d'hydrogène pour-
suivent leur course jusqu'à la limite
extrème de leur dilatation. Lorsque
sur leur chemin, ces vents rencon-
trent une comète, leur force n'est
quand mème pas assez grande pour
en modifier la course. II n'en va pour-
tant pas de mème des queues des co-
mètes, qui, comme chacun le sait,
sont composées de gaz raréfiés por-
tes à très hautes temperatures. Ceux-
ci sont entrainés, et comme de véri-
tables girouettes se placent exacte-
ment dans la direction du vent pour
lui présenter le minimum de résis-
tance. C'est pourquoi les queues de
comètes peuvent ètre considérées
comme de gigaiìtesques girouettes.

Mais cette découverte présente un
autre intérèt pour nous. Si la theorie
des deux savants américains se ré-
vèle exacte, elle signifie que tout le
système solaire, y compris la terre,
et probablement une vaste portion
de l'Univers au-delà de ce système,
sont sous l'influence de l'atmosphère
du soleil.

Pour les astronautes de demain,
l'existence de ces vents pourraient
offrir d'énormes avantages. Certains,
en effet, n'excluent pas la possibilité
de les utiliser cornine force motrice
pour faire monvoir les fusées dans
les espaces interplanétaires. Il est
possible d'imaginer que, gràce aux
progrès de la science, un dispositif
verrà le jour dans un avenir proehe
qui permettra de capter la puissance
formidable des vents solaires.

Alfred STRAUBHAAR.

Cours
des billets de banque
Frane frangais 84.50 88.50
Lire italienne 68.— 71.—
Mark ailemand 101.50 104.50
Schilling autrich. 16.35 16.85
Frane belge 8.40 8.70
Peseta 6.95 7.35

Cours obligeamment communi-
qué par la Banque Suisse d'Epar-
gne et de Crédit.

Gràce à une petite camera de Televi-
sion dont se servent maintenant certains
dentistes américains , les dents de leurs
clients apparaissent grossies trente-cinq
fois sur un écran.
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-:;,r ' - r /: . '̂ - 'de Pierre Valletti
Propriétaires de chiens,
toutous sedunois,
voici qui doit vous intéresser : à Ge-

nève, les chiens s'étant bien comportés
pendant l'année 1959 , leur médaille
coùtera moins cher en 1960 !

Je m'explique . A f in  d'indemniser les
personnes victimes de chiens errants et
inconnus, l'Etat de Genève a créé une
assurance, dont les primés sont payées
par les propriétaires de chiens, en mè-
me temps que l'impòt. En 1959 , le coùt
de la médaille s'élevait à Fr. 30.—, soit
25 f r .  de taxe, 3 f r .  pour le fonds desti-
ne à la lutte contre les épizootìes, et
2 f r .  pour l'assurance.

Or les «cabots» se sont si bien con-
duits durant l'année enticre, que l'assu-
rance n'a eu que d'insignifiantes indem-
nìtés à payer.  Pour ce mot i f,  et a f in  de
récompenser la geni canine, le président
du Département des finances à décide
de réduire de 50% la prime d'assurance
pour 1960... Le coùt de la médaille sera
donc de Fr. 29.— au lieu de 30 !

Les «médors» sedunois devraient imi-
ter le bon exemple de leurs f rères  gene-
vois, leurs propriétaires surtout. Si tei
était le cas, je  ne dis pas que Mon-
sieur Gard irait jusqu 'à diminuer la
taxe... Ce serait trop beau , dans un
canton où le poids des impòts ne f a i t
que de s 'alourdir ! Mais l 'antipathie de
bien des gens envers le plus f i d è l e  com-
pagnon de l'homme s'atténueraìt cer-
tainement.

La plupart  du temps, on rend à tort
un chien responsable , quand ce serait
son ou sa propriétaire qui méritera 't
une verte semonce. Eh oui , Madame,
vous qui laissez votre coniche lever la
patte contre la carrosserie d'une voltu-
re... et vous, Monsieur , qui làchez votre
f o x  dans les plates-bande s d'un jardin
public el le regardez avec attendrisse-
ment y fa ire  ses besoins !

Rien n'est p lus fac i le  que de bien éle-
ver un ami à quatre pattes et c'est en
mème temps lui rendre le plus grand,
des services.

Pourquoi le laisser errer seul dans les
rues ?

Pourquoi ne pas le tenir à l' attaché
lorsqu 'il circule en ville , ou pénctre
dans un lieu public  ?

La loi le prescrit , et elle a raison.
Les chiens sont mes meilleurs am^ s,

je  ne le cache pas,  et c'est pour cela
que je  proclame indispensable que leurs
propriétaires fassen t  tout ce qui est en
leur pouvoir pour les rendre sympathi-
ques à l'ensemble de la population.
Avant de juger  nos f rères  prétendus
à tort inférieurs , je  suis persuade que ,
dans le quatre-vingt-dix  pour cent des
cas, il faudrai t  s 'en prendre non à eux,
mais à ceux qui , avec un peu de naive-
té , se fon t  appeler leurs «maìtres» !
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Ligue nationale A
• HOCKEY SUR GLACÉ

Baie - Ambri-Piotta 3-4
Lausanne - Davos 3-9
Zurich - Arosa 6-2

Zurich 6 5 1 0 11
Davos 5 3 0 2 6
Young-Spr. 6 3 0 3 6
Bàie 6 3 0 3 6
Berne 4 2 1 1 5
Arhbri-Piotta 5 2 0 3 4
Lausanne 6 2 0 4 4
Ailosa 5 0 0 5 0

tei ; 2. G. Bossel, Vaud ; 3. R. Lattmann,
Valais ; 4. A. Studenmann, Genève ; 5.
A. Hayoz, Fribourg.

Cat. Welter : 1. Ernest Grossenba-
cher, Neuchàtel ; 2. J. Rogacs, Genè-
ve ; 3. H. Bùhler, Vaud ; 4. P. Schenk,
Fribourg.

Cat. moyen : 1. Henri Mottier, Neu-
chàtel ; 2. M. Aeberhard , Vaud ; 3.
H. Egger, Fribourg ; 4. J. Boutera , Ge-
nève ; 5. M. Rouiller , Valais. •

Cat. mi-lourd : 1. Hans Fasel, -Fri-
bourg ; 2. A. Grossenbacher, Neuchà-
tel ; 3. E. Martinetti , Valais ; 4. H. Ma-
réchal, Vaud. ¦ .

Cat. lourd : 1. Herbert Zùrcher , Vaud;
2. P. Kilchenmann, Fribourg ; 3. F.
Pierroz , Valais ; 4. M. Pauli , Neuchà-
tel.

© HOCKEY SUR GLACÉ
Ligue nationale B

GROUPE ROMAND
Servette - Viège 4-3
Montana-Crans - Sierre 3-5

Viège 6 5 0 1 10
Servette 4 4 0 0 8
Chx-de-Fds 3 2 0 1 4
Sion 4 1 1 2  3
Sierre 5 1 1 3  3
Martigny 5 1 1 3 3
Montana-C. 5 0 1 4  1

GROUPE ALEMANIQUE
Grindelwald - St-Moritz 2-2
Langnau - Kloten 7-3
Zurich II - Gottéron 5-5

Langnau 6 5 1 0 11
Gottéron 5 3 1 1 7
Zurich II 4 2 1 1 5
Grasshoppers 5 2 1 2  5
Grindelwald 5 1 3  1 5
Kloten 5 1 0  4 2
Saint-Moritz 6 0 1 5  1

Programme
de la semaine

Ligue nationale A
MARDI

Young-Sprinters - Berne
MERCREDI

Davos - Arosa
SAMEDI

Berne - Davos
DIMANCHE

Ambri-Piotta - Young-Sprinters
Arosa - Lausanne
Bàie - Zurich

Ligue nationale B
GROUPE ROMAND

SAMEDI
Sion - La Chaux-de-Fonds

DIMANCHE
Martigny - Servette
Montana - La Chaux-de-Fonds
Viège - Sierre

SPORT-TOTO
1. Aston Villa - Leeds U. 2-1 1
2. Bristol City - Charlton 2-3 2
3. Derby County - Manch. U. 2-4 2
4. Huddersf. T. - W. Ham 1-1 x
5. Lincoln City - Burnley . 1-1 x
6. Liverpool - Leyton Orient 2-1 1
7. Newcastle U. - Wolverh. 2-2 x
8. Rotherham U. - Arsenal 2-2 x
9. Sheffield U. - Portsmouth 3-0 1

10. Sheffield W. - Middlesbr. 2-1 1
11. Stokc City - Preston N.E. 1-1 x
12. Sunderl. - Blackburn R. 1-1 x
13. West. Bronmw. - Plymouth 3-2 1

® LUTTE

Les Valaisans
se soni bien défendus
Les championnats romands de lutte

libre se sont disputés samedi soir à
Fribourg.

Les Valaisans se sont fort bien dé-
fendus, puisque deux authentiques re-
présentants de la Vallèe du Rhòne,
Antoine Locher et Raymond Bovier ont
conquis le titre supreme en compagnie
de R. Sarbach, de Gampel, alors que
les autres lutteurs faisaient mieux que
de se défendre.

RESULTATS
Cat. mouche : 1. Antoine Locher, Lau-

sanne ; 2. M. Guyot, Neuchàtel.
Cat coq : 1. Rodolphe Sarbach , Valais;
2. R. Piller, Fribourg ; 3. M. Molliet ,
Neuchàtel.

Cat. piume : 1. Raymond Bovier, Ge-
nève ; 2. O Beyeler, Fribourg ; 3. H.
Messer, Vaud ; 4. J. Kohlbrenner, Va-
lais.

Cat. léger : 1. Walter Kuenzi , Neuchà-
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Martigny
Grasshoppers 8-6

Formation des équipes :
Martigny : Travaglini; Bongard , Schu-

ier ; Guay, Darbellay ; Natter , Constan-
tin , Revaz ; Diethelm, Ebener, Reichen-
bach ; Moret.

Grasshoppers : Meinenberg ; Siccki ,
Spelmann ; Jost ; Haggi , Bob Kelly,
Bùhrig ; Weisser, Studer, Naef.

Arbitres : MM. Bolner et Bron, ex-
cellents. Giace dure. Spectateurs : 800.

Notes : Expulsions :. ler tiers, Jost,
coup de canne dans les patins de Guay.
2me tiers : Ebener, Martigny, par inat-
tentian jouant à sept joueurs.

Buts : ler tiers : Jost 5me minute. Re-
vaz 6me minute. Autogoal Martigny 9me
minute, Guay lOme. Reichenbach lOe.
Bongard 14me. Ebener 20me.

2me tiers : Biihrig 8me. Kelly 13me.
3me tiers : Kelly 12me et 20me. Nat-

ter 15me. Constantin 15me. Guay 18me.
Les deux équipes étant au repos ce

dimanche avaient conclu ce match ami-
cai afin de,parfaire leur forme ayant le
début du deuxième tour. Martigny jouait
avec son entraineur Guay, tandis que les
Zurichois ' étaient renforcés par Bob
Kelly qui entràine le HC Soleure. Au
HC Martigny, on notait les absences de
Maret, H. Pillet, Jacquiérioz, grippés,
Rouiller blessé, et de O. Mudry qui fonc-
tionnait comme coach.

Jost, a la 5me minute, mit le feu aux
poudres en battanf Travaglini après un
magnifique solo. La réponse des Octo-
duriens fut immediate; Guy Revaz, quel-
ques secondes plus tard , égalisait sur un
centre de Constantin.

A la 9me minute, uh aùtogoal sur un
tir de Spelmann redonnait l'avantage
aux Zurichois, mais pas pour longtemps
car Roger Guay égalisait à nouveau
quelques instants plus tard après avoir
pris de vitesse la défense zurichoise.

Les Valaisans en mirent un tei coup
à la suite de ce but que les Grasshoppers
eurent fort à faire pour contenir leurs
assauts. La nette domination des lo-
caux fut concrétisée par 3 buts. Pierre
Bongard , l'arrière octodurien , avec l'ai-
de de Constantin battit splendidement
Meinenberg à la 14me minute. Tandis
que la ligne des junior s se distingue
par deux buts , signés Reichenbach et
Ebener.

Après tant d'effort , les Valaisans ra-
lentirent quelque peu au 2me tiers, ce
qui permit à Grashoppers de réduire
l'écart à 5-4 par Biihrig et Bob Kelly.

Le dernier tiers était assez equili-
brò jusqu 'à la 15me minute où le grand
Bob Kelly égalisait. Les Lions d'Odo-
dure redevinrent la grande équipe qui
faisait vibrer ses supporters. En trente
secondes Natter et Constantin redonnò-
rent l'avantage à Martigny. Tout d'a-
bord Natter trompa toute la défense par
son dribbling et battit Meinenberg
Quelques secondes après, il assistait
Constan'ttn qui lui aussi obligeait Mei-
nenberg à aller chercher le puck au fond
de sa cage. Mais Roger Guay voulait
finir  cn beauté et , dans une descente
digne de son surnom Rocquette, battait
le gardien zurichois à la 18me minute
d'un puissant tir.

Quelques secondes avant la fin , Bob
Kelly ramenait à 8-6 le score.

Martigny a dispute une très belle
rencontre ; toute l'equipe est à féliciter
pour l'ardeur à la lutte qu 'elle eut dans
ce match. Si les grippés sont rétablis
et si les Lions d'Octodure jouent avec
le mème désir de vaincre, le match Mar-
tigny-Servette sera de toute beauté.

G. R.

L A  
Sion et dans les environs, la

«Feuille d'Avis du Valais» a le
plus grand nombre d'abonnés.

Girard et Guay, deux compères qui s'entendent...

Sion-Chamonix 4-3

1. Guay (marque d'une fleche) s'est échappé à l'aile gauche et d'un tir croisé ouvre le score. — 2. Guay a dribblé la défen-
se et à nouveau d'un tir croisé, malgré l'irrégularité de Provost (à terre) marque le No 2. — 3. Guay se présente à nou-
veau seul face au gardien chamoniard, le dribble et loge le puck dans les filets. — 4. Malgré l'opposition de Provost et
la parade désespérée du gardien Ranzoni , Guay marque le 4ème et dernier but de la victoire.

(Photos Schmid - Clichés FAV)

Désireux d'offrir au public sedunois
un spectacle de choix, le HC Sion avait
invite samedi soir, la magnifique équi-
pe de Chamonix, championne de Fran-
ce, et, de plus pour équilibrer les for-
ces en présence, Roger Guay avait
prète main-forte à ses anciens élèves.
La rencontre s'annoncait donc palpitan-
te. Elle a du reste tenu ses promesses.
Il est fort regrettable que seulement
800 spectateurs se' soient déplacés pour
ce match, car les absents ont manque
une des plus belles rencontres que nous
ayons vues à Sion. La réputation de
l'equipe franpaise n'est pas surfaite, de
plus samedi soir elle était particuliè-
rement décidée à ne pas se laisser faire
par les Valaisans. C'est une équipe
d'une grande homogénéité, sans grande
vedette, mais ou chaque joueur possedè
à fond l'art du hockey sur giace. II
faut cependant mentionner la partie
extraordinaire du gardien Ranzoni, qui
est un gardien comme l'on en voit peu
souvent. Son équipe lui doit une bonne
part de l'excellente impression qu 'elle
a laissée à Sion. Il fallait en effet une
classe particulière pour retenir un nom-
bre incalculable de tirs pourtant assez
violents des joueurs sedunois. Le Ca-
nadien Provost , est certainement aussi
un grand joueur. Il n'a pas quitte la
giace de toute la rencontre et pourtant
en fin de partie il était tout aussi me-
nacant qu 'au début. Chappot et Caillcr
se mirent particulièrement en éviden-
ce, mais leur jeu serait encore plus
efficace s'ils étaient parfois un peu
moins personnels.

Chez les Sedunois, la présence de
Roger Guay et de Girard fut  naturel-
lement prépondérante. Mais on aurait
tout de mème tort de n'attribuer la
victoire qu 'aux seuls deux Canadiens.
En effet , si Girard, qui lui non plus
n'a pas quitte la giace a donne à la
défense une siìreté et une confiance
du tonnerre, il faut immédiatement re-
connaìtre que Ics autres défenseurs se
sont fort bien comportes et ont fait
preuve de beaucoup plus d'autorité
que contre Servette mercredi dernier.
Par ailleurs, Birchler. dans les buts , a
sorti une partie de grande classe, en
retcnant des essais d'hommes comme
Provost et Chappot qui se préscntaient
quelquefois seuls devant lui. En atta-
que, la présence de Guay avec Ics
deux frères Debons, durant les deux
premiers tiers, et avec Germanini et
Dayer au dernier , a donne aux li gnes
d'attaque une mobilité extraordinaire.
Si Guay est l'auteur des quatre buts
de la rencontre, il est just e de dire
que les joueurs sedunois n'ont ména-
ge aucun effort pour le servir d'admi-
rable facon. A part un but sur échap-
pée, les autres furent autant l'oeuvre des
Sedunois que eelle de Roger. Le troi-
sième particulièrement, où' après une
descente cn passes croisées des frères
Debons — vraiment magnifiques —,
Bernard a servi l'ex-entraineur sedu-
nois d'une facon si intelligente que ce
dernier n'a nu faire autrement que de

battre le pourtant très vigiiant Ran-
zoni. Ce fut du reste un des plus beaux
exploits de la rencontre. Il faut aussi
mentionner les power-play organisés de
main de maitre par les Sedunois et
Girard particulièrement. De vrais mo-
dèles du genre. Les visiteurs étaient
souvent complèternent affolés dans leur
camp de défense, ils ne doivent du res-
te qu'à leur gardien de n'avoir capitu-
lés plus souvent. En definitive, excel-
lente rencontre que les spectateurs qui
l'ont vécue ne sont pas près d'oublier.
Elle donnera certainement confiance
pour l'avenir à la formation sédunoise,
qui samedi prochain, attend de pied
ferme l'excellente équipe de La Chaux-
de-Fonds.

CHAMONIX : Ranzoni ; Pianfetti ,
Mazza ; Provost , Hurvoy ; Caillet ,
Payot , Dufour ;Bozzon , Chappot , Gue-
melon ; Rolliet , Balmat.

SION : Birchler ; Girard. Eggs ; Bla-
ser, Imboden ; J.-J. Debons, B. Debons,
Guay ; Dayer, Michelloud , Germanini ;
J.-B. Rossier ne joue pas ; il souffre
encore un peu de la cheville mais se-
ra complèternent rétabli pour le grand
choc de samedi prochain.

Arbitres : MM. Wuillemin. Neuchà-
tel et Aubort , Lausanne.

Spectateurs : 800. giace en parfait
état.

Buts : ler tiers : 7e Guay sur effort

personnel , 8e Provost sur passe de
Chappot , 14e Dufour sur passe de Pro-
vost ; 2e tiers : 9e Chappot sur passe
de Payot , 19e Guay sur passe de Mi-
chelloud , 19e Guay sur passe de B. De-
bons ; 3e tiers : 18e Guay sur passe de
Germanini.

Nous ne nous étendrons pas sur le
déroulement de cette rencontre, c'est
une partie qui ne se raconte pas, les
exploits à relater étant par trop nom-
breux. Disons encore qu 'elle a été
jouée de facon correcte. ce n'est pas
la petite explication de Guay et de
Provost au deuxième tiers qui peut
faire dire que cette rencontre fut hou-
leuse, ce fut pìutòt une petite explica-
tion entre Canadiens comme il s'en
produit souvent chez eux : beaucoup
plus pour le spectacle que de la mé-
chanceté ! ! !

En definitive , nous pouvons affirmer
que des rencontres comme celle-ci, on
voudrait en voir plus souvent.

Em.

P.-S. - N oubhons pas de mentionner
l'excellente production, après le ler
tiers, de Marie-Thérèse Favez et Guy
Sermier, qui sous la direction de M.
Lang. s'entraìnent avec ardeur pour les
championnats suisses juniors en cou-
ple. Bravo donc aux jeunes sedunois
et bornio chance.

o iSÉ»

A SUIVRE

SERVETTE-VIEGE 4-3
Les équipes :
SERVETTE : Staebler ; Dal'Oglio

Branger ; Piller, Schindler : Baie?, Bon-
gard , Schneeberger ; Berthouzoz , Chap-
pot , M. Bernasconi.

VIEGE : A. Truffer ; G. Schmidt
Meier ; O. Truffer, R. Studer : Salz-
mann, Pfammatter , Ilérold Truffe r ; E,
Schmidt, R. Truffer , Anton Truffer.

Arbitres : MM. Toffel et Borgeaud,
de Lausanne, qui ont fort bien dirige
ce match difficile.

Spectateurs ; 7.000.
BUTS et pénalisations: Premier tiers-

temps : 14'25", deux minutes à Erwin
Schmidt ; 15*52", auto-goal d'un arriè-
re sur tir de Dal'Oglio. - Deuxième
tiers : 3'45", Salzmann ; 4'30", Pfammat-
ter ; 12'25", solo de Dal'Oglio ; 18'50",
deux minutes à Otto Truffer ; 19'58"
deux minutes à VV. Salzmann. - Troi-
sième tiers : 52", Schindler ; 7'53", Ba-
let ; 8'35", Pfammatter ; 9 05", deux mi-
nutes à Otto Truffer : 16", deux minu-
tes aux trois joueurs suivants : M. Ber-
nasconi, Meier et Armandus Truffer
(remplace sur le banc par un autre
joueur).

Servette, mercredi passe a Sion, avait
laissé une très grosse impression, aussi
n'est-ce qu 'une demi surprise pour tous
ceux qui ont vu les Genevois battre les
Sedunois que de constater qu 'aux Ver-
nets, devant une assistanee record. Ics
locaux soient parvenus à battre Ics

leaders du classement le plus réguliè-
rement du monde.

Viège fut sans doute handicapé par
la temperature qui régnait sous la pa-
tinoire couverte de Genève et ne trou-
va jamais son rythme qui en fait l'une
des meilleures formations du pays.

Par ailleurs, les visiteurs se montrè-
rent extrèmement nerveux et manquè-
rent quelques occasions faciles par
excès de précipitation.

En bref , samedi soir, rien n'allait
chez les Valaisans.

Mais nos représentants sont de taille
à se resaisir et il ne fait pas de doute
qu 'à Viège, le dimanche 7 février, ils
prendront mie revanche eclatante con-
tre Ics Genevois, qui samedi soir, il
faut bien le reconnaitre, étaient Ics
meilleurs sur la piste.

Viège aura sans doutè tire les lecons
qui s'imposent de cette défaite, qui ne
doit cependant cn rien entamer son
moral.

Car plus que jamais les Valaisans
font figure de favoris, surtout lorsque
l'on sait qu 'ils reeevront chez eux leurs
principaux rivaux, Servette et La
Chaux-de-Fonds.

Le match de Genève, est en somme
un acrident, comme il en arrive aux
meilleures formations.

AUTRES RESULTATS

Première ligue
Leysin - Montana-Crans II 9-1
Villars - Zermatt 1-2
Vilaars - Montana-Crans II 7-1
Leysin - Zermatt 4-1

Deoxseme lique
Charrat - Rarogne (renv.)
Saas-Fee - Viège II 5-2
Charrat - Sierre II 12-1

Troisième ligue
Salvan - Nendaz 4-2
Salvan - Bramois 5-1
Chippis - Sion II 3-2

Juniors
Champéry - Sion 2-3



Championnats valaisans de relais à Vercorin

Victoires des gardes front, et d'Obergoms
Organisation ef ambiance parfaites

Sylvain Solioz
remporté le concours
régional de St-Martin

Les magnifiques vainqueurs de la catégorie des séniors, les Gardes-frontière du
lOùme arrondissement. De gauche à droite. Jean-Pierre Pelluchoud , Roland Boil-

lat , Louis Bourban , chef technique, Gaston Biollay et Jean Max.
(Photo Schmid - Cliché FAV)

Les XVIIes Championnats valaisans
de relais se sont disputés dimanche , à
Vercorin , et ont connu un succès consi-
dérable. Il est vrai que l'actif club de
Vercorin , prèside de remarquable facon
par M. le député Charly Devanthéry,
avait fort bien fait les choses et pré-
paré avec un soin 'tout partieulier ces
championnats don t l'intérèt fut Constant
durant toutes des épreuves. Comme par
ailleurs la neige était exceliente, et les
pistes en fort bon état , malgré la légère
couche de neige qui tomba durant la
nuli, tout se passa le plus régulièrement
du monde, ceci d'autant plus qu'un res-
plend issant soleil ne -tarda pas à fa ire
son apparition dans cette pittoresque ré-
gion qu 'avait envah'ie un public con-
naisseur ot qui ne cach'a pas sa satis-
taction.

Nos vives félicitations donc au comi-
té d'organisation du -siti-club de Ver-
corin qui a ainsi permis au ski valai-
san de fond , de fètier une nouvelle belle
journée, qui laissé en outre bien augu-
rer des prochains Championnats va-
laisans qui se dérouleront dès vendre-
di prochain à Zermatt et. sur lesquels
nous aurons l'occasion de revenir en
détails.

BELLE COURSE DES JUNIORS
Le nouveau règlement de la Fédé-

ration suisse des clubs de siti ayant été
applique pour la première fois en Va-
lais, les juniors et les -seniore devaient
parepurir quatre fois -une boucle longue
de hu'it kilomètres sur un parcours as-
sez difficile mais très sélectif et qui
perm it incontestablemenit aux meilleu-
res form ations de s'imposer.

Chez Ics juniors , la lutte fut  immé-
diatement très vive entre les équi-
pes d'Obergoms. Vercorin, La Brentaz
et Val Ferret. Le jeune coureur locai ,
Raymond Devanthéry, prit mème la tè-
te du peloton dans la première boucle,
mais finalemen t, après une lutte serrée,
au premier relais, c'était la formation
du Val Ferret qui était en première po-
sition devant Obergoms et Vci'corin.

Les locaux , gràce à Marco Caloz, un
sérieux espoir , réagissaient magnifique-
ment et au second relais passaient en
seconde pesi tion , derrière Val Ferre t,
dont la régularité faisait merveiile.

Quant à Obergoms . il était légère-
ment attardò, mais devait f inalemcnt
brillammont se reprcndre , puis que
Stephan Kreuzer, puis Edy Jost refai-
saient rapidement le 'terrain perdu , et
ne tardaicnt pas à reprendre la lète
du classemeat.

Les vainqueurs de la catégorie des
j uniors . les deux derniers coureurs
d'Obergoms . Edy Jost. (No 26) passe le

relais à Stephan Kreuzer (No 27).
(Photo Schmid - Cliché FAV)

Lors du dernier tour, le brillant es-
poir Alain Davoli, du Val Ferret, ac-
complissait un effort remarquable pour
rejomdre l'equipe haut-valaisanne, mais
celle-ci résis'bait bien pour remporter
finalement une victoire d'extrème jus -
tesse devant les bas-valaisans, alors que
la formation de Vercorin La Brentaz,
véritable révélation de ces champion-
nats, parvenait à conserver une ma-
gnifique et méritée troisième place, de-
vant les belles formations bas-valai-
sannes de Vérossoz et de Daviaz.

En ce qui concerne les temps indivi-
duels, notons que le meilleur de ceux-
ci a été réalisé par Alain Davoli, avec
31'48", précédant de justesse les régu-
liers juniors d'Obergoms, Edy Jost (32'
01") et Stephan Kreuzer (32'48"), le
quatrième meilleur temps de la jour-
née eterni l'apanage de Marco Siggen,
de Vercorin.

Victoire prévue. donc d'Obergoms chez
les juniors, mais résistance extrème-
ment brillante, du Val Ferret et de Ver-
corin, ce qui promet pour Zermatt des
tuttes de toute bea uté, pour l'obten-
tion du titre de champion valaisan des
junior s.

LES GARDES-FRONTIERE
DOMINENT

A l'issue de l'épreuve des seniore, le
populaire Louis Bourban , entraineur
des Gardes-Frontière, avait le sourire.
Il y avait de quoi , car ses hommes
avaien t domine très nettement ces
champiemnats valaisans, profiiant avec
opportunisme de l'absence de l'equipe
d'Obergoms, qui avait délégué ses meil-
leurs hommes au Concours internatio-
nal du Brassus, qui servai! de sélection
pour les Jeux olympiques, ainsi que des
forfaits de Victor Kronig, de Zermatt, et
de Lorenz Possa , de Loèche-les-Bains,
égalemen t retenus au Brassus.

Mais cdla n 'enlève rien à la magni-
fique performance des Gardes-Frontiè-
re qui eurent toutefois une sérieuse ré-
sistance à vaincre de la part de la
formation de Zermatt qui , gràce à Wer-
ner Truffer .passali en lète au premier
relais, précédant de. quelques 'secondes
le brave garde Jean-Pierre Pellou-
choud.

Durant 'le second relais cependant ,
Roland Biollat prenait la tète pour sa
formation qui ne devait d'ailleurs plus
la quitter ma'lgré les efforts "d'ésespé-
rés de Zermatt, puis des Gardes-Fron-
tière seconde équipe, du Val de Ferret,
de Saas-Fee, qui aligna une formation
très jeune , etc, alors que hors-ccncouis
Ics Gaides-Fcrtificaticn 10, entourage."
par te Major Pignat qui s'était dépiacé
à Vercorin , di spu talent une course de
tou te  beauté . obtenant fin alement le
troisième meilleur temps absolu de la
journée.

Vieto ira méritée par conséquent des
Gardes-Frontièt e, mais honci 'ab'i e résis-
tance de toutes Ics autres fo'rnval'km'3
et plus spécialement de cel'le de Zer-
matt . bien dirigée par Alfred Kronig.

Sur le pian individuel , le me 'lleur re-
sultai a été obtenu par Jean Max , ave:
lo inerveO'.ieux temps de 2IT51" (meilleu-
re perfermanee absclue de la journée ).
devant Alfred Kronig (30'30"), Ernest
Oguey, Gardes-Front. (30'59"), alors que
Raymond Jordan . hors-ccncoiiTs cbte-
nait  l'excellen t temps de 30'4S'\

Remarquons encore que le junior
Alain Davoli a obtenu en fa it le qua-
trième mcaleur temps de la journée , ce
qui est tout à fait remarquable.

En bref , une magnifique journée, qui
aura permis aux skieurs valaisans de
voir exactement où ils en sont en ce
qui concerna leur préparation physique
et leur forme actuelle.

Car il s'agirà d'ètre en grande for-
me tout d'abord dimanche prochain , à
Zermat t, aux Championnats valaisans ,
puis dans 15 jotir s, à Flims, aux Cham-
pionnats suisses des 50 km., et enfin
dans trois semaines, à Saas-Fée, pour
les Championnats suisses nordiques.

Puissent les succès des skieurs de
fond valaisans mettre un peu de bau-
me sur les déeeptlons que nous causent,
du moins momentanément, Ics alpins.

P. A.
SENIORS

1. Garde-Frontière (temps de l'equi-
pe : 2h.07'47") : Pellouehoud Jean-Pier-
re, 33'50" ; Boillat Roland, 31'56" ; Biol-
lay Gaston, 32'09"2; Max Jean , 29'51"3.

2. Zermatt (2h.l0'19"3) : Truffer Wer-
ner, 33'32"3; Biner Gustave, 33'38"4; Zum
Taugwatd Gabriel , 32'37"2; Kronig Al-
fred, 30'30"4.

3. Gardes-Frontière II (2h.l4'05") :
Batmer Fernand, 36'21"2; Niquille Hen-
ri , 31'50"4; Furrer Karl, 34'53"2 ; Oguey
Ernest, 30'59"2.

4. Val-Feriret (2h.l5'57"3) : Sarrasin
Henri, 35'34"4; Morand Georges, 33'08"3;
Lovisa Bernard, 33'41"4; Darbéllay Os-
car, 33'32"2.

5. Saas-Fee (2h.22'06"4) : Bumann Pe-
ter, 37'06"1 ; Zurbriggen Daniel , 34'08"2;
Bumann Erwin, 38'34" ; Zurbri ggen Jo-
hann, 32'18"1.

6. «Brentaz» Vercorin (2h.30'44") : Sig-
gen André, 38'32"3; Ai-basini Marco, 40'
01"; Devanthéry Charlot, 36'42"3; Sig-
gen Arthur, 35'27"4.

Hors-con'cours: 1. G.-F. 10 (2h.ll'57"3)
Heymoz Raymond, 36'46"4; Ballay Mar-
cel, 32'2B"2; Favre Jean-Daniel, 32'55"1;
Jordan Raymond, 30'49"1.

JUNIORS
1. Obergoms (2h.21'29") : Antìereggen

Armin , 37'56"2 ; Kreuzer Hermann , 38'
42"2 ; Kreuzer Stephan , 32'48"3 ; Jost
Edy, 32'01"3.

2. Val-Ferret (2h.22'00"3) : Darbéllay
Jean-Marcel , 36'56"1 ; Davoli Roland ,

38'43"2; Sarrasin Jean-Michel, 34'33" ;
Davoli Alain, 31'48".

3. «Brentaz» Vercorin (2h.27'47"2) :
Devanlthery Raymond, 37'16"4 ; Caloz
Marco, 38'33"1 ; Siggen Marco, 36'37" ;
Siggen René, 35'20"3.

4. Véros'saz (2h.36'52") : Daves Gildas,
38'25"1; Zermatten Georges, 42'43"4;
Morisod Hubert, 37'49"4; Zermatten
Bernard , 37'53"1.

5. Daviaz (2h.37'40"2) : Morisod Ray-
mond, 42'05"3; Richard Marcel , 39'59" ;
Jorda n René, 36'29"3; Morisod Gerard ,
39'06"1.

Meilleurs temps : SENIORS : Max
Jean, Gardes-Front. I, 29'51"3. — JU-
NIORS : Davoli Alain, Val-Ferret, 31'
48".

Le Siti-Club « La Maya » organisait ,
en ce dernier dimanche, un magnifique
concours régional qui s'est déroulé par
un beau temps malgré un froid assez
prononcé. Cette compétition a été or-
ganisée de mains de maitre par le sym-
pathique club locai et sous le chrono-
métrage sans reproche de la Maison
Omèga.

Les résultats suivants ont été enre-
gistrés :

Descente : Séniors :
1. S. Solioz , Morgins 2'31 ; 2. CI. Moix ,

La Maya , 2'34 2/5 ; 3. O. Morand , La
Maya 2'37 3/5 ; 4. M. Mayor, La Maya
2'41 ; 5. CI. Gaspoz, Lona , 2'42 2/5 ; 6.
G. Voide, La Maya 2'46'4/5; 7. J. Gau-
din , Evolène, 2'49 4/5 ; 8. A. Zermatten,
Lona, 3'03 ; 9. J. Charvet , Lona , 3'13
1/5 ; 10. R. Bitz , Morgins , 3'13 4/5.

Juniors : 1. CI. Dayer, Hérémence, 2'42
2/5 ; 2. L. Rossier, La Maya , 2'46 4/5 ;
3. A. Gaspoz , Pyramides, 3'09 ; 4. H.
Pralong, Hérémence, 3'10 ; 5. M. Gaspoz ,
La Maya , 3'17 ; 6. Ch. Troillet , Arpettaz ,
3'25 3/5.

Ecohers : 1. B. Mayor , La Maya , l'47
2. R. Levrand ; 3. R. Crettaz , Lona.

Montana-Crans » Sierre 3»5
Patinoire de Montana en excellent

état , giace très dure, beau temps, froid.
1500 spectateurs. dont une grande partie
de Sierrois. Arbitres : MM. Waeber de
Fribourg et Nussbaum, Langnau.

HC Montana-Crans : Perren ; Felli ,
Bestenheider I ; Roten , Bauer ; Rey, Vis-
colo, Bestenheider II ; Schmidt . Bezen-
con , Barras , Durand.

HC Sierre : Armand Imboden ; Gia-
chino II , Benelli ; Zurbriggen , Tonossi ;
Peter Imboden , Brégy-; Roten ; Jaclty
Zufferey, Giachino T,'J 'Bonvin ; Zwissig.
Braune'.

Buts : ler tiers : 14me minute, Roten
sur passe de Zurbriggen ; 2me tiers ,
lOme minute, Viscolo sur passe de Rey ;
16me minute , Zufferey sur passe de Bon-
vin ; 3me tiers , 4me minute, Zurbrig-
gen sur passe de Roten , 6me minute,
Brégy sur passe de Roten , lime minute ,
Rey sur effort personnel , 12 me minute
Zurbriggen sur passe d'Imboden , 14me
minute, Barras sur effort personnel.

Pénalités : 17me minute , Imboden.
18me minute, Roten (Montana-Crans) ;
2me tiers, Ire minute, Tonossi , 12me
minute , Schmidt. 16me minute . Roten
(Montana-Crans) ; 3me tiers , 7me minu-
te, Felli.

Notes ou incidents : du coté de Mon-
tana-Crans, Bestenheider II ne repa-
raìt plus sur la giace dans les derniè-
res minutes du ler tiers , à la suite
d'une blessuré au genou. Du coté de
Sierre , rctour de Francois Bonvin qui a
purgò ses quatre dimanches de suspen-
sion et de Zurbriggen , fort bien remis
de sa blessuré enregistrée contre Ser-
vette à la patinoire des Vernets.

A l'issue des premières 40 minutes de
jeu effectives , l'avance arithméti que du
HC Sierre n 'était à ce moment que d'une
seule unite à peine , pourtant dès le dé-
but de ce très important derby du cen-

tre , dispute dans un bel esprit de cor-
rection malgré tout , étant donne son im-
portance, les visiteurs, après un assez
long début très prudent , avaient pris
en effet l'initiative des opérations. La
supériorité territoriale et leur meilleure
conception generale auraient dù raison-
nablement apporter , en tout cas dans
le premier tiers, un avantage substan-
tiel de trois buts. Cet avantage, les hom-
mes de Denny auraient pu encore l'aug-
menter davantage au cours du 2me tiers,
tout spécialement pendant les 10 pre-
mières minutes. Or, très exactement à
la moitié du match , les deux équipes
devaient se retrouver sur la mème li-
gne. Les Sierrois avaient bien ouvert
le score par Roten mais Viscolo avait
très hubilement exploité, dans la se-
conde période, une inattention de la
défense sierroise qui regarda le mouve-
ment déclenché par Rey pour accuser
cette parité.

Fort heureusement pour eux, Zuffe-
rey Jaclty sut promptement redonner
aux visiteurs l'avantage acquis dans le
premier tiers. Pourtant , il faut bien l'a-
vouer aussi bien dans le premier que
dans le second tiers, les occasions de
réaliser avaient été infiniment plus
nombreuses à l'actif des hommes de
Denny qu 'elles ne furent à ceux de Ba-
gnoud. Malheureusement , soit par pré-
cipitation , soit par nervosité surtout ,
le score resta ce qu 'il était au terme des
deux tiers.

Dans l'ultime franche de ce derby,
Brégy d'abord , Roten ensuite , retrou-
vèrcnt deux occasions aussi belles que
les précédentes , elles furent l'objet de
de « manqués » assez lamentables. Subi-
tement. une très belle combinaison Ro-
ten-Brégy se termina sur Zurbriggen
qui d'un boulet creusa enfin un écart
important , écart qui devait d'ailleurs
marquer l'irrémédiable défaite de Mon-

tana-Crans. Dès cet instant , les locaux
se mirent en effet à perdre un peu de
leur assurance et sur une très grosse
erreur de Felli , sur qui le poids des aris
commencé à prendre prise, Brégy ajouta
une nouveau point pour son équipe.

Les locaux tentèrent bien de remon-
ter quelque peu le courant , mais l'on
sentait bien chez eux la cassare nette
du ressort. D'ailleurs les deux buts très
jolis de Rey et de Barras ne furent au
fond qu'un légeft baume. sur . unp dé-
faite qui assombrit quelque peu les
perspectives du club du président Due.

Dans ce derby du centre , il y avait la
dernière place en jeu , le HC Sierre a
tire sans aucun doute et d'une facon
absolument logique et mérite le meilleur
numero.

Un numero qui lui vaut en ce deuxiè-
me dimanche de janvier de se retrou-
ver à égalifé avec Sion et Martigny.

L'equipe sierroise a applique pour
cette rencontre un système défensif très
strict dans lequel devaient tout spécia-
lement se signaler , Giachino II très
lucide et expérimenté, et Zurbriggen,
dont le punch fit fureur.

Quant aux deux lignes d'attaque, elles
furent très irrégulières, capables du
meilleur comme du pire.

Montana s'est révélé pour sa part sous
un jour sensiblement meilleur que celui
de mercredi contre Martigny. Pourtant
le travail à accomplir par l'entraìneur
de la station reste encore très considé-
rable et hier par exemple, seuls Perren
pendant les deux premiers tiers , Felli et
Bestenheider I, avec les moyens du
bord , Jimmy Rey, toujours dangereux
dans ses débordements , et surtout Oli-
vier Barras qui se révéla une fois de
plus le plus incisif , ressortirent de cette
formation qui baissa assez sensiblement
les ailes durant la troisième période.

Le 3ème but du HC Sierre : Bruno Zurbriggen , No 14, regoit le puck sur sa droite et malgré l'opposition de Perren (à
terre), Bestenheider et Viscolo (en partie cache) marque le troisième but pour Sierre. (Photo Schmid - Cliché FAV)
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Slalom : Séniors : 1. S. Solioz, Mor-
gins, 100" ; 2. J. Gaudin , Evolène, et CI.
Moix , La Maya , 100" 3/5 ; 4. O. Morand ,
La Maya , 105" 2/5 ; 5. G. Voide, La Maya ,
106" ; 6. C. Pralong, Hérémence, 108"
2/5 ; 7. O. Dussex, Ayent ; 8. M. Mayor ,
La Maya ; 9. CI. Gaspoz, Lona ; 10. J.
Charvet , Lona.

Juniors : 1. L. Rossier, La Maya , 102"
1/5 ; 2. CI. Dayer, Hérémence, 103" 1/5 ;
3. R. Gaudin , Evolène, 107" 2/5 ; 4. C.
Bourdin , Pyramides, 109" 3/5 ; 5. M. Gas-
poz, La Maya ; 6. J. Michelet , Arpettaz-
Nendaz.

Écoliers : 1. R. Levrand , Pyramides,
et B. Mayor, La Maya , 20" ; 3. R. Cret-
taz ; 4. R. Levrand ; 5. R. Voide.

Combine Séniors : 1. S. Solioz, Mor-
gins ; 2. CI. Moix , La Maya ; 3. O. Mo-
rand , La Maya.

Juniors : 1. CI. Dayer, Hérémence ; 2.
L. Rossier, La Maya ; 3. A. Gaspoz, Py-
ramides.

Écoliers : 1. B. Mayor , La Maya.
Interclubs : 1. Ski-Club La Maya I ;

2. Ski-Club La Maya II.

Les sélectionnés
valaisans

pour les chamgssonnafts
suisses des 50 km.

A l'issue des championnats valaisans
de relais, l'Association valaisanne des
clubs de ski a sélectionné les concur-
rents suivants pour disputer les cham-
pionnats suisses des 50 km. qui se dé-
rouleront dans 15 jours à Flims.

Catégorie élite : Lue Rausis, Jean Max,
Gaston Biolley, Lorenz Possa, Jean-Da-
niel Favre, Frédy Imfeld et Raymond
Jordan.

Catégorie séniors I : Konrad Hischier,
Roland Biollat , Jean-Pierre Pelluchoud,
Henri Niquille et Alfred et Victor Kro-
nig.

Catégorie séniors II : Karl Hischier et
Ernest Oguey.

Catégorie séniors III : Henri Sarrasin
et Louis Bourban.

Catégorie séniors IV : Othmar Kreu-
tzer.



Panorama
de la Vie catholique
ROME, -r La Revue La Civiltà Cattolica ,

organe de l'Assistance d'Italie de la Compa-
gnie , de Jesus, a .onsacré un article à la politi,
que de détente. Après avoir relevé qu'il est des
gens, méfiants par nature , qui cra ignent que les
initiatives pacitiqu.es ne soient qu'hypocrisue , la
Revue écrit : «Nous persistons à croire, jusqu'à
preuve du contraire , que les dirigeants de la po-
litique internationale ne veulent pas jouer une
comédie aussi indigne que cruelle pour tromper
un monde qui aspire à la paix.»

La Revue poursuit : «Une parcelle de vérité
peut étre trouvée dans l'a ffirma tion faite par
M. Krouchtchev devant le Soviet supreme le
31 octobre. Khrouchtchev déclarait alors que ses
entretiens avec Eisenhower avaient constitue un
renforcé ment de la paix mondiale».

La Civiltà Cattolica souligné ensuite que les
peuples sont opposés à la guerre, qu'ils ont mo-
raleraent condamnée. «Les alibis qui tentaient de
justifìer la guerre comme une nécessité morale
et biologìque ont été anéantìs. Toute apolog ie
belliciste s'effondre devant l'évidence que Tener,
gie nucléaire ne fait pas de distinction entre
vainqueurs et va incus .»

La Revue note , en outre, que ces «lueurs»
d'espoir s'accompagnent parfois d'ombres épais-
ses qui proviennent des dangers que constitue
le national isme de certains peuples , nationalis-
me d'autant plus grave qu'il a une justifica-
tion, le danger du surpeuplement de certaines
régions, danger auquel il faudrait remédter par
une distribution plus équitable des ridbesses, et
le danger du communtsme qui , s'il semble s'ètre
modifié sur le pian des rapports internationaux ,
n'a pas perdu sa virulence sur le pian idéolo-
gique et religieux .

PAMPELUNE. - Le R. P. Osente, O. P.,
qui fut longtemps missionnaire ¦ au Pérou où il
fonda plusieurs revues et exerca une grande
influence, est decèdè à l'àge de 80 ans au Cou-
vent des Frères Prècheurs de Pampelune.

L armement
sovietique en fusées
On annonce de source bien informée,

tant à Bonn qu 'à Londres, que les So-
viets ont transformé les rampes fixes de
lancement pour fusées à rayon d'action
moyen qu'ils avaient en Pologne, Hon-
grie et Bulgarie, en rampes mobiles pour
le lancement de fusées à carburant soli-
de. Cette transformation a pour but
de soustraire les bases de lancement au
danger de sabotage par la population
des pays satellites de mème qu 'aux ob-
servations des nations occidentales.

L'« Institute of trategic studies », à
Londres, a dressé récemment un rap-
port détaillé sur les bases soviétiques
de lancement, dont une centaine sont
actueliement réparties sur le territoire
de l'Union sovietique et de ses satel-
lites. Le personnel affecté à ces bases
se chiffre par quelquet200.000 hommes.
Ejr Finstitut. précité de ci'tec en parallèle
lés sept bases européennes 'Se lancement
dont dispose le NATO. L'institut cite,
parmi les fusées soviétiques prévues, les
type suivants : la I CBM (sol-sol) type
« T-3 » avec un rayon d'intervention de
8000 km. environ : la IRBM (fusée à
rayon d'action moyen) « T-2 » et « T-
4» , la première avec un rayon de 2500
km. et la seconde avec 1600 km. ; la
« Comète », fusée b'ateau-sol , qui peut
ètre Iancée d'un sous-marin, en plongée
à une distance de quelque 150 km., et
la « Golem » qui ne peut partir que d'un
bateau naviguant en surface à une dis-
tance de 500 km. environ.
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Souvenirs d'enfance'

— Bien sur, dit mon pére. Mais Mar-
cel viendra avec moi, et toi tu resteras
à la maison , pour surveiller la femme de
ménage, qui va balayer la cave. C'est
très important.

— Moi , d'habitude, dit Paul , j' ai peur
d'aller dans la cave. Mais avec la femme
de ménage, je n 'aurai pas peur.

Le Iendemain , vers huit heures, mon
pére vint me réveiller , en imitant une
sonnerie de clairon , puis il rejeta mes
couvertures au pied de mon lit.

— Il faut que tu sois prèt dans une
demi-heure. Je vais me raser.

Je frottai mes yeux à poings fermés,
je m'étirai , je me levai.

Paul avait disparu sous ses draps , il
n 'en sortait qu 'une boucle de cheveux
dorés.

Le jeudi etait un grand jour de toi-
lette, et ma mère prenait ces choses-là
très au sérieux. Je commengai par m'ha-
biller des pieds à la tète, puis je fis sem-
blant de me laver à grande eau : c'est
à-dire que vingt ans avant les bruiteurs

de la radio-diffusion , je composai la
symphonie des bruits qui suggèrent une
toilette.

J'ouvris d'abord le robinct du lavabo ,
et je le mis adroitement dans une .cer-
taine position qui faisait ronfler le.s
tuyaux : ainsi mes parents seraient in-
formés du début de l'opération.

Pendant que le jet d'eau bouillonnait
bruyamment dans la euvette, je regar-
dais , à bonne distance.

Au bout de quatre ou cinq minutes ,
je tournaì brusquement le robinet , qui
publia sa fermeture en faisant , d'un
coup de bélier , trembler la cloison.

J'attendis un moment , que j'employai
à me coiffer. Alors je fis sonner sur le
carreau le petit tube de téle et je rouvris
le robinet •— mais lentement, à très pe-
tits coups. Il siffla , miaula et reprit le
ronflement saccadé. Je le bussai couler
une bonne minute , le temps de lire une
page des Pieds Niekelés. Au moment
mème où Croquignol , après un croche-;
pied à l'agent de police, prenait la fuite
au-dessus de la mention « A suivre », je
le refermai brusquement.

Mon succès fut complet , car j'obtins
une doublé détonation , qui fit onduler le

L'évolution probable de la population residente
de la Suisse

A la suite d'observations faites de 1951 à 1956, le Bureau federai de statis-
tiques a entrepris une étude sur revolution probable de la population residente
de la Suisse de 1956 à 1976. A cet effet , on a déterminé les effectifs probables au
ler janvier 1961, 1966 et 1971 et 1976. En supposant que la situation économique
actuelle se maintienne, le Bureau a retenu, pour bases de ses calculs, la popu-
lation initiale, la mortalité, la recondite et les mouvements migratoires.

Le prochain recensement aura lieu
le ler décembre 1960 ; le chiffre de la
population initiale a par conséquent dù
ètre déterminé à l'aide des résultats de
1950 et de la statistique du mouvement
de la population de 1951 à 1955. On a
tenu compte ici de l'excédent d'immi-
gration qui s'établit en moyenne à 24.000
personnes par année. Pour l'estimation
de la mortalité, l'étude admet une dim'i-
nution constante des taux de décès. En
ce qui concerne la fécondité, l'enquète
constate qu 'elle est fortement inl'luencée
par revolution économique ; en période
de haute conjoncture , on peut s'attendre
à une natalité élevée, en cas de baisse,
en revanche, à un nombre plus faible
de naissances. Les taux calculés sont
basés sur une situation économique in-
changée. Pour l'estimation des migra-
tions étroitement liées aux facteurs éco-
nomiques, les éléments d'appréciation
font totalement défaut. D'autre part , les
forts contingents d'enfants nés pendant
et après guerre aitteindront bientót l'à-
ge actif ; ce qui pourra avoir certaines

répercussions sur le marche du travail,
L'évolution probable de la population

residente de la Suisse est évaluée com-
me suit : en 1956 elle était de 5.004.200
àmes. On estime qu 'elle augmentera de
171.800 personnes jusqu 'en 1961 où elle
atteindra 5.176.000 àmes. Dès lors l'ac-
croissement ralentira de telle fagon que
la population sera de 5.330.300 àmes en
1966, de 5.467.300 en 1971 et de 5.623.900
dont 2.755.000 hommes et 2.868.900 fem-
mes en 1976. La moyenne annuelle des
naissances est évaluée de 83.500 à 86.40C
entre les années 1961 et 1975, celle des
décès de 52.700 à 56.800, ce qui donne
un excès de naissances de 30.800 dans la
moyenne des années 1961 à 1965 de 29.600
dans celle des années 1971 à 1975. On
note, à ce propos, l'accroissement con-
sidérable du nombre des personnes
àgées de 65 ans et plus. Au début de
1956, cette classe d'àge comprenait en-
viron 493.000 personnes ; pour 1976, il
faut s'attendre à un effectif de 783.00C
unités , ce qui représenté une augmenta-
tion de plus de la moitié.
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Vif mécontentement
chez les fonctionnaires des douanes suisses

Lausanne, Brigue et Neuchàtel,
7-8 janvier 1960.

RESOLUTION
Réunis en assemblée^ régionales ex-

traordinaires à Lausanne, Brigue et
Neuchàtel , les 7 et 8 janvier 1960, les
membres de la section du Vème arron-
dissement de l'Association suisse des
fonctionnaires aux douanes qui com-
prend les agents techniques des doua-
nes travaillant dans les cantons ro-
mands (Genève excepté) et dont le co-
mité est actueliement à Lausanne :
— ont pris connaissance du résultat

profondément décevant des efforts
soutenus depuis plus de 4 années
pour améliorer la situation inéqui-
table et hautement insatisfaisante
faite aux agents des douanes à for-
mation technique ;

— constatimi qu'à la suite de nombreux
atermoiements des différents éche-
lons intéressés, le chef du Départe-
ment des finances et des douanes a
encore attendu la veille de son dé-
part pour, après avoir admis le bien-
fondé de ces revendications, rendre
une décision pour le moins équivo-
que qui, en fait , n'apporte aucune
amélioration directe et reporte tou-
te réalisation dans ce domaine à une
date indéterminée ;

— regrettent de devoir constater que
leur confiance a été abusée en leur
faisant miroiter des améliorations -
minimes — en vue de stimuler l'étu-
de hors service du nouveau tarif
et des prescriptions qui s'y rap-
portent ;

s elevent contre de tels procedes et
notamment contre la restriction du
droit de discussion ;
décident de cesser jusqu'à . nouvel
avis toute étude du nouveau tarif
douanier en dehors des heures de
bureau ;
demandent une solution équitable et
aussi rapide que possible, correspon-
dant aux prestations qui sont actuel-
iement celles du personnel techni-
que des douanes, lesquelles s'ac-
croitront encore.

C A R R 0 S S E R I E  DE P L A T T A  s.a
Tel. 220 75 — SION ¦— Travaux soignés

Les Ailes suisses au seuil de 1960
Sous les auspices du col-divisionnaire

,Et. Primault, Cdt et chef d'arme de
l^a vialion, de MM. Emile Dupont, con-
seiller -d'Etat de Genève, Henri Genet,
vice-président de la Commission fede-
rale de navigation aérienne, Charles De-
chevrens, président de l'Association de
l'industrie suisse de iraviation , de nos
pionniers de l'aviation suisse Francois
Durafour, de Genève, et René Grantì-
jean , de Lausanne, tìu colonel René
Thiébaud , directeur des cours d'atter-
rissage sur glaciers, sans omettre Ulrich
Keller, inspeeteur general, et Max-P.
Virchaux , chef de presse de Swissair,
Alphonse Kamacher , chef de l'Aéroport
municipai de Lausanne, etc, notre con-

frère «La Depèche de l'Air» célèbre en
ce début d'année ses vingt ans de pa-
ru tion.

Elle a publié à cet effet un numero
illustr e, mettant en valeur de nombreux
aspeets des ailes sui sses au seuil de
1960 : le développement de l'aéroport
de Genève, le Boeing 707 à 180 placés
en Suisse, les brillants anniversaires ac-
tuels des pilotes Durafour , Grandjea n et
Kammacher, l'avenir de l'aviation des
glaciers dont Geiger est le champion ,
une enquète sur les «SCF-aviatrices»,
nos pilotes féminines Sonja Hertig et
Claudine Reymond donnent leur avis
— le centre nationa l de parachutisme
de Fribourg, dont la parachutiste neu-
chàteloise Yvette-Marcelle Attinger ré-
vèle les détails, le travail de nos clubs
romands d'aviation , le futur aéroport
de Montreux, etc. En bref un numero
de la «Dépèche de l'Air» de 16 pages
très captivant.

tuyau.
Encore un choc sur la téle du tube et

j' eus termine, dans le délai prescrit , une
toilette plausible, sans avoir touche une
goutte d'eau. t_j.

Je trouvai mon pére assis devant la
table de la salle à manger. Il était en
train de compter de l'argent ; en face de
lui , ma mère buvait son café. Ses nat-
tes noires, qui avaient des reflets bleus.
pendaient jusqu 'à terre derrière sa chai-
se. Mon café au lait était servi. Elle me
demanda :

— Alors, c'est sauvage ?
— Assez, dit mon pére. C'est juste au

bord d'un désert de garrigue. qui va
d'Aubagne jusqu 'à Aix. Un vrai désert !

Paul arrivait , pieds nus, pour savoir
ce qui se passait -et il demanda :

— Est-ce qu 'il y a des chameaux ?
— Non , dit mon pére. Il n 'y a pas de

chameaux.
— Et des rhinocéros ?

— Tu t'es lave les pieds ?
Comme je savais qu 'elle attachait une

importance particulière à cette opéra-
tion futile , et dont la nécessité me pa-
raissait inexplicable (puisque les pieds ,
ga ne se voit pas), je répondis avec as-
surance :

— Tous les deux.
— Tu t'es coupé les ongles ?
Il me sembla que l'aveu d'un oubli

confirmerait la réalité du reste.
— Non , dis-je, je n'y ai pas pensé.

Mais je les ai taillés dimanche.
— Bien , dit-elle.
Elle parut satisfaite. Je le fus aussi.
Pendant que je croquais mes tartines ,

mon pére dit :
— Tu ne sais pas où nous allons ? Eh

bien , voilà. Ta mère a besoin d'un peu
de campagne. J'ai donc loué. de moitié
avec l'onde Jules, une villa dans la col-
line, et nous y passerons les grandes va-
cances.

Je fus émerveillé.
— Et où est-elle, cette villa ?
— Loin de la ville , au milieu des pins .
— C'est très loin ?
— Oh oui , dit .ma mère. Il faut pren-

dre le tramway, et marcher ensuite pen-
dant des heures.

JLe. coin du
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La Sorchire de Zermatt

(LA SORCIERE DE Z E R M A T T )
LEGENDE

Zurbriggen conte ke le à Momat t ein
amon de Zermatt ke l' a vécu ein Vaia
la dèrare sorchire ke le dzein de l' ein-
dra Ven bourlo vouéveinta su la place
du velàdzo. C'ta sorchire vouèva dien
on leu tsalé acreucha ein on chi (rocher)
de cein, l'a ia bin gran tein ! L'ava
bin mereto sa peina la mala pesta , tan
l'ava f i  de mò d' einteu li ! L'ire acouzàè
de f ire  tsère (tomber) la feudra ke tuà-
ve toué lou z 'an de le moudzé è de mod-
zené su lou alpàdzo , mémamein de berci-
ai .' Le li , paré-te , ke fassa deborda ou
nan lou dzeu de grou tein, è, preu so-
vein, de tsalé l'Iran einpourtò . On la
visa roulà de ci, de li ein marmonein
de le malédikchon, kan l'alàve pè ce
reivé de tsemin ! C'ta sorchire l'ava na
péra de 20 an, na biauto ke l'ava zu à
17 an de n'étrandgi de sison à Zermatt.
Toué lou berdgi du velàdzo l'iran amou-
reu de la mata ke sava lou s'ateri è ein
profouétà ! On biau dzeu , l'a disparu
avoui le pie biau berdgi de l'eindra !
On ne lou za jami reiu ! Apre tan de
màlheu le dzein se son bouetò d'acco
pò ein tzavounà. Se son bouetò na bein-
da de montagna , de luron, pò l'ala de-
rapi è l'amena su la place du velàdzo ,
io l'avaian aprésto on buche de dzenavro
è on grou monticulo de brantsé . Sétzè
kemein l'ire la sorchire l' a d'abo zu ito
rèdouète ein cindré me pas cein ava
hurlo teté sorte de malédikchon.

L en eintero le reste de le meudete ,
cein prore (prètre), cein seutsé (cloches),
ein on caro io n'a jami rein pousso , pà
la meindra ssheu , le meindro fe tu  !

D' y ce dzeu, le payi l' a vécu dien la
pi ! (paix). D. A.

Les gros lots
On sait qu 'il y avait en jeu. lors du

tirage de fin d'année de la Loterie Ro-
mande, à Nyon , deux gros lots sensa-
tionnels, l'un de 200.000 francs et l'autre
de 100.000 francs. Où sont allées ces
sommes et à quels bénéficiaires ont-
elles été versées ? Selon les renseigne-
ments parvenus à la presse, les trois
tiers du gros lot de 200.000 francs ont
été touches à Neuchàtel par trois per-
sonnes différentes de condition modeste.
Quant au gros lot de 100.000 francs, il a
été gagné par un billet entier , en Suisse
allemande. On voit que nos Confédérés
s'intéressent également à ce qui se passe
en Romandie...

— Je n'en ai pas vu.
J'allais poser mille questions , lorsque

ma mère me dit :
— Mange.
Et comme j'oubliais ma tartine, elle

poussa ma main vers ma bouche.
Puis , elle se tourna vers Paul :
— Toi , va d'abord mettre tes pantou-

fles , sinon tu vas nous faire encore une
angine. Allez. file !

Il fila.
Je demandais :
— Alors, tu m'emmònes dans la col-

line, ce matin ?
— Non ! dit-il. Pas encore ! Cette villa

est toute vide , et il va falloir la meubler.
Seulement , les meubles neufs coùtent
très cher : alors, nous allons ce matin
chez le brocanteur des Quatre-Chemins.

Mon pére avait une passion : l'achat
des vieilleries chez les brocanteurs.

Chaque mois. lorsqu 'il revenait de
« toucher son mandat » à la mairie , il
rapportait quelques merveilles : une
muselière crevée (0 fr . 50), un compas
diviseur épointé (1 £r. 50), un archet de
contrebasse (1 fr.), une scie de chirur-
gien (2 fr.), une longuevue de marine où
l'on voyait tout à l'envers (3 fr.), un cou-
teau à scalper (2 fr.), un cor de chasse
un peu ovalisé, avec une embouchure
de trombone (3 fr.), sans parler d'objets
mystérieux , dont personne n 'avait ja-
mais pu trouver l'usage, et qui traì-

l'émission à succès organisée
par la Télévisìon suisse et Ra-
dio Genève sous les auspices
des A.T.V.

présente un exceptionnel
GALA DE VARIETES

Lundi 11 janvier à 20 h. 30
Dans la Grande Salle

de la Matze à Sion
avec

DARIO MORENO
Cecile- Devine - Jean Valton

L'Orchestre Fred Bunge
Vera Neepy

Ruby et Charles Wlaat
Georges Diabolo

LOCATION : Magasin de Ta-
baes Allegroz, 53, rue de Lau-
sanne, Sion.
Placés de Fr. 3.— à 7 —
Avec le concours Téléparade
permettant aux spectateurs et
aux téléspectateurs de gagner
une

La carte verte
est désormais

vaiable
pour cinq ans

De nombreux pays européens, tels
que l'Àllemagne. l'Autriche, la France,
les Pays du Bénélux , la Grande-Bre-
tagne et les pays nordiques exigent des
automobilistes étrangers la preuve qu 'ils
ont conclu une assurance responsabilité
civile. Cette preuve ne peut ètre faite
qu 'en présentant à la frontière la car-
te verte délivrée par les compagnies
d'assurance r.c. A défaut de la carte
verte, l'automobiliste est obligé de con-
clure une assurance, souvent onéreuse,
à la frontière.

Le TCS et l'ACS communiquent à ce
sujet que depuis le ler janvier 1960, les
compagnies membres de la CDA déli-
vrent gratuitement la carte verte vaia-
ble 5 années à tous leurs assurés. Ceux
qui ne l'auraient pas regue doivent
clone se la procurer avant tTeritrepren-
dre un voyage à l'étranger. Par suite
de la nouvelle réglementation, la carte
verte à court terme (un mois) ne sera
plus vendue à la frontière, mais seu-
lement dans les secrétariats de l'ACS
et du TCS.

NOBLESSE ET FANTAISIE FARFELUE
A une epoque telle que celle que nous vivons, où

tout est axé sur I'appàt du gain et où le materia,
lisine I'emporte généralement sur les autres éléments
de la vie , il est rare et , par conséquent , d'autant
plus réconfortant , de rencontrer un lantaisiste quasi
integrai.

Richissime collectionneur , propriétaire terrien et
disposant d'une des plus solides fortunes du Rovaume
Uni . le Due de Bedford est un fantaisiste fartela
dont les excentricités ne se comptent plus . Sous h
piume alerte de René Elvin , « L'Illustre » de cette
semaine raconte la vie de ce noble fantaisiste. Ce
divertissement vaut la peine d'ètre lu.

Rédact. responsable: F.-Gérard Gessler
Editeur : Imprimerle Gessler, Sion

naient un peu partout dans la maison.
Ces arrivages mensuels étaient. pour

Paul et moi , une véritable fète. Ma mè-
re ne partageait pas notre enthousias-
me. Elle regàrdait , stupéfaite, l'are des
iles Fidji , où l'altimètre de précision,
dont l'aiguille , montée un jour à 4.000
mètres (à la suite d'une ascension du
mont Blanc , ou d'une chute dans un es-
calier) n 'en voulut jamais redescendre.

Alors , elle disait avec force : « Sur-
tout , que les enfants ne touchent pas à
ga ! »

Elle courait à la cuisine , et revenait
avec de l'alcool , de l'eau de Javel. des
cristaux de soude. et elle frottait longue-
mept ces épaves.

Il faut dire qu 'à cette epoque, les mi-
crobes étaient tout neufs , puisque le
grand Pasteur venait à peine de les in-
venter . et elle les imaginaient comme de
très petits tigres. prèts à nous dévorer
par l'intérieur.

Tout en secouant le cor de chasse.
qu 'elle avait rempli d'eau de Javel , elle
disait,  d'un air navré :

— Je me demandé, mon pauvre Jo-
seph, ce que tu veux faire de cette sa-
leté !

Le pauvre Joseph , triomphant . répon
dait simplement :

— Trois francs !
J'ai compris plus tard que ce qu 'il

achetait, ce n 'était pas l'objet : c'était
son prix.

— Eh bien. voilà trois francs de gns-
pillés !

— Mais , mais chérie, si tu voulais fa-
briquer ce cor de chasse. pense à l'a-
chat du cuivre. pense à l'outillage spe-
cial qu 'il te faudrait. pense aux centai-
nes d'heures de travai l indispensables
pour la mise en forme de ce cuivre...

(d suivre)



AVIS IMPORTANT A NOS ABONNÉS DE SION

Afin d'accélérer la distribution matinale de notre Quotidien, nous créons,
dès le ler février 1960, un nouveau service de distribution directe par

Porteur du lournai
a domicile

Voulez-vous bénéficier de cet avantage et recevoir votre journal

AVANT 7 H. DU MATIN ?
Alors, inscrivez-vous et renvoyez-nous votre demandé avant le 15 janvier
1960.

Feuille d'Avis du Valais, Sion

Nom : Prénom : 

Adressé exacte (rue) : (No) 

(nom de l'immeuble) 

Je désire recevoir le journal par porteur à domicile.

Signature : 

ECRIRE EN LETTRES MAJUSCULES

La Feuille d'Avis du Valais à l'heure du petit déjeuner = plaisir accru

BRIGUE se sur le marche-pied d'un wagon et a
eu une jambe écrasée par le wagon
suivant. Il est decèdè à l'hòpital de
Brigue.- .:'- ""•. "ti ;,<¦'?') 'f'T,

MONTANA

trongon si dangereux. Les automobilis-
tes , clients de Montana et de Crans ap -
précieraient cette attention. En definiti-
ve, l' attrait de ce haut et beau plateau
est indiscutable. Si bien qu'on souhai-
terait également l'élargissement de cet-
te mème montée de la Combaz.

., -.. il A _. f -9- 3-
- *  -; ' *., U h :¦

SIERRE

Un apprenti conducteur
se tue

En descendant d'un train de mar-
chandises en gare de Brigue, dimanche
matin, un apprenti conducteur , M. Roll
Gilgeri, 30 ans, domicilié à Spiez , a glis-

UNfUOUR A L'AUTRE
LUNDI 11 JANVIER 1960

Ile jour de l ' année

Fète à souhaiter
Saint Hortense , évèque.
Les éphémérides nous signalent aujourd'hui

la fète de saint Hortense qui fut évèque de
Cesaree ; mais on sait peu , et mème à peu
près rien sur lui. Signalons à ce sujet qu'Hor-
tense, de nos jours employé essentiellement com-
me prénom féminin , est , a l'origine , celui d'un
aint homme.

On fète encore aujourd 'hui
Saint Théodose le Cénobiarque , né en Cap-

padoce , fonda un immense monastère près de
Bethléem , mena une vie tré austère et mourut
a l'àge de 105 ans en 529. Saint Balthazar, ce.
lui qu'on supposa le roi Negre des trois rois
Mages. Saint Hygin , pape mort en 142. Saint
ale mon, ermite , mort vers 330. Saint Anastase ,
moine , qui mourut vers 570. Saint Salve ou
Sauvé , évèque d'Amiens, mort vers 625. Saint
Vi tal , moine , mort vers 625. Saint Paulin , pa-
triarche d'Aquilée , qui mourut en 804.

HORTENSE vient du latin hortus et signi-
fie : jardin.

Un nom plein de fraicheur e de gràce qu'on
regrette de voir si peu répandu. De plus, sou-
vent , les Hortense sont délicates et jolies. Na-
tures réveuses, sentimentales , affectueuses , elles
sont , par contre , la plupart du temps, terrible-
mcnt jalouses , mais fidèles dans la mème mesure .
Elles sont d'agréables compagncs.

Personnages ayant porte ce nom
La reine Hortense , mère de Napoléon III.

Hortense Schncider.

Anniversaires historiques
1774 Naissance d'Antoine Drouot.
1K05 Naissance de Mazzini.
1891 Mort du Baron Haussmann.

Anniversaires de personnalités
Mendès-France a 53 ans.
Bernard Blter a 44 ans.
La danseuse Oulanova a 50 ans.
Pierre Albarran a 67 ans.

La pensée du jour
«Un capitaliste , c'est un monsieur qui ga-

gne plus d'argent que sa femme ne peut en
dépensen» .

(Bernard Blier).

Le plat du j our
Haricots mijotés

Ce plat nécessité obligatoìrement des haricots
rouges que vous Iaisserez tremper pendant une
nuit. Faites cuire à l'eau f roide. Lorsque les
haricots seront a point , faites-les égoutter avant
ile Ics mettre dans une casserole avec un bon
morcsau de beurre que vous aurez travaillé avec
un peu de farine , des oignons et des petits
lardons. Ajoutez un verre de bon vin rouge et
laissez mijoter doucement.

Une question par jour
Ré ponse à la question du 10 janvier : Aristo-

phane , dans «Les Oìseaux» .
QUESTION : Savez-vous quel roi de Polo,

gne est inhumé dans une cathédrale francaise ?

Aucune trace
du disparu

Dans la région de Montana , une
vingtaine d'hommes on recherche, du-
rant toute la journée de samedi, M.
Walter Muller , employé d'hotel à Crans,
dont nous avons signalé la disparition
samcdi. Les chercheurs étaient secon-
des par le pére mème du disparu , ve-
nu de Langenthal et par un chien
d'avalanche.

Selon les nouvelles que nous avons
pu obtenir hier soir, on n'a- encore dé-
couvert aucune trace du disparu et
les chances de le retrouver deviennent
touj ours plus minces.

Il faut de l'ordre
Sur plainte deposee par l'Union Va

laisanne du Tourisme, le Tribunal can-
tonal vient de condamner à un mois
d'emprisonnement avec sursis et aux
frais de la cause, le propriétaire d'un
institut de jeunes gens qui avait en-
caissé les taxes de séjour acquittées par
ses élèves et ne les avait pas trans-
mises à la Société de Développement
locale.

Le Tribunal d'arrondissement avait
précédemment débouté le demandeur.

Mullip.es embarras
sur la route

La station de Montana , de mème que
celle de Crans , est extrèmement f ré -
quentée non seulement par des étran-
gers en villégiature , mais aussi par des
louristes qui viennent y passer le week-
end et par les sport i fs  du dimanche.

Il y a une foule  telle que l'on se croi-
rait dans une ville envahie de person-
nes de toutes les nationalités et encom-
brée de voitures. C'était le cas hier, no-
tamment , et la circulation était rendue
très d i f f i c i l e  sinon périlleuse.

Sur la route, entre Crans et Monta-
na, il y eut de nombreux embouteilla-
ges dùs au fa i t  que les indisciplinés
sont for t  nombreux et veulent devancer
une colonne formée dans l' ordre et rou-
lant lentement par obligation.

De Montana à Sierre , dans la région
de la Combaz , c'est du tout grand cir-
que. Les automobilistes imprudents ,
dont les voitures ne sont munìes ni de
pneus à neige , ni de chaines , se voìent
coincés et glissent. Les machines se met-
tent en travers de la chaussée vergla-
cée. Il f au t  dix , quinze , parfois  vingt
minutes pour dépasser l'inconscient res-
ponsable de la gabegie routière décou-
lant d' une imprévoyance notoire.

D' autre part , vers la Combaz, le sa-
blage pourrait ètre répété sur ce bref

Inauguration
d'un nouvel

Office de tourisme
Samedi soir s'est déroulée à Sierre

l'inauguration de l'Office de tourisme
de la ville. De nombreux invités eurent
l'occasion de visrter les nouveaux lo-
caux aménagés d'une fagon très moder-
ne, et trinquèrent à la prospérité du
nouvel office.

Étaient présente à la manifestation:
M. Robert Carrupt, président du Grand
Conseil, M. Salzmann, président de la
ville, MM. Allet et Zufferey, conseillers
communaux, M. Jean de Chastonay,
président de la Société de développe-
ment, M. Willi Bieri , directeur de la
Banque populaire, M. Roger Crettol, re-
présentent du Syndicat d'initiative de
Montana , M. Adolphe Salamin, prési-
deht de la Société de développement de
St-Luc, et M. Etienne Gard, de l'UVT.

De nombreuses personnalités prirent
la parole et tous se déclarèrent heureux
de l'ouverture de ce nouveau bureau
qui pourra rendre service non seule-
ment à la ville de Sierre, mais encore
à toute la région. Da direction du nou-
veau syndicat d'initiative a été confiée
à M. Jean-Paul Mayer, qui a fait de
nombreux stages à l'étranger.

Noel des pupilles
Hier a eu lieu , à la Maison des jeu-

nes, à Sierre, le Noèl de la Section des
pupilles de la ville. Trois films furent
présentés aux enfants qui eurent aussi
la jo ie d'assister à une suite de danses
très bien rendues par des élèves de
Mlle Cilette Faust. La fète se termina
par la distribution de cadeaux aux en-
fants .

Mouva.se chute
M. Arthur Jacquemoud , age de 46

ans, ouvrier agricole chez M. R. Zuffe-
rey, a glissé en transportant une boille
de lait et s'est fait un blessuré ouverte
au genou. Il est soigné à la clinique
Beau-Site.

COMMUNIQUÉS
SOUPER DE FIN D'ANNÉE. - La maison Fau-

chère , menuiserie a Bramois , avait convié samedi ,
à 20 heures, au Café du Pont , tous ses ouvriers à
un souper fratemel de fin d'année.

Celui-ci se déroula dans une ambiance cordiale
et gaie et les «.witz» de fuser de toutes parts. Au
cours de la soirée , nous eùmes le plaisir d'enten-
dre M. Emmel , agent fiduciaire a Sierre , ainsi que
notre patron. M. Fauchère , qui nous remercia pour
notre fidèle collaboration tout au long de l'année.

Nous le remercions vivement à notre tour pour
cette bonne soirée.

Les ouvriers.

t IVi. Louis Gillioz
C'est une personnalité bien connue

qui s'en va à l'àge de 76 ans. En effet,
M. Louis Gillioz, entrepreneur à Gròne,
a joué un róle importawt dans sa com-
mune où il s'était impose par son tra-
vais, ses grandes qualités et son hono-
rabilité. Grand travailleur, il fut un
exemple pour les siens.

Nous présentons nos plus sincères
condoléances aux familles en deuil et
particulièrement à son fils, M. Alfred
Gillioz, distingue président de la com-
mune de Gròne.

EVOLÈNE

Adieu à notre ami
Joseph Chevrier

Il est des 'circonstances où les mots
sont impufesants à traduire la pensée :
c^st le cas face à une tombe qui vient
de se fermer sur un ètre cher. Et pour-
tanit, balbutier des mots du fond du
cceur feste un témoignage humain va-
lable !

Le 7 janvier 1960 les cloche® d'Evo-
Iène sonnent gfavement, car l'un de ses
fils les plus meritante est arrive au ter-
me de sa course terrestre. Joseph Che-
vrier, hòtelier de grande réputation,
n'est plus. Mais son souvenir et son
ceuvre demeurent combien Vivante.

Né à Lannaz d'Evolène, en 1879, il
est orphelin de pére et de mère à moins
de 3 ans. Cet aiglon, tombe du nid bien
trop tòt, est recueilli par ses frères et
sceurs, car il est le cadet d'une famille
nombreuse.

Rapidement ses dons naturels se ré-
vèlent et ses ainés en sont fiers, car
en lui semblent s'ètre incarnés les qua-
lités fondere d'une race. Son intelli-
gence est vive, son regard pur, sa vo-
lonté ferme. Mais surtout, son caractère
est i'mpétueux comme le torrent qui
descend de la Vouasson. En un mot, il
est de pierre et de giace comme les
montagnes qui l'entourent, maiis d'une
giace que la chaleur d'un cceur géné-
reux a tòt fait de fondre !

Durant les années de son enfance, le
petit Joseph s'enracine profondément
dans le sol de son pays; il assimile les
coutumes, les traditions scellées sur le
passe légendaire qui affleure partout
comme le roc aux confins de l'alpe.
Tout jeune, il apprend à lutter contre
une nature ingrate et souvent hostile.

Cependant, la résignation n'est pas
son propre. Tandis qu 'il garde les trou-
peaux sur les pentes vertigmeuses de
la Meina, d'Arzinol, de Volovron, son
regard s'étend au loin : la nostalgie des
grands départs germe dans ce cceur
d'enfant. Il rève, appuyé sur le para-
pet du Pont de Lannaz et suit du regard
le flot blanc d'écume qui emporte vers
la Riviera vaudoi'se son irrésistible dé-
sir d'évasion.

Au seuil de 1 adolescence, ce beau
jeune homme au profili de médaille réa-
lisé que le petit plateau de Lannaz
qu'il aime pourtant, mais que beaucoup
ont dù quitter, faute de place, est trop
exigu.

Le voilà qui descend la vallèe, em-
portant tout dans ses poches, mais ar-
me de f intrépidité sereine qui brisera
tous les obstacles. C'est à peine si ses
proches sont inquiets, tant ils savent
qu'il a de la suite dans les idées...

Après avoir couru le monde, il fait
carrière dans l'hótellerie et gravit rapi-
dement tous les échelons. A Montreux,
aux Roeheis-de-Naye notamment, il se
fait remarquer par ses exeeptionnelles
qualités. Partout où il passe, des ami-
tiés profondes se nouent. Il est secon-
de par son épouse aux còtés de laquelle
durant 50 ans il chemine, puis par son
fils et sa bru, auxquels va toute notre
sympathie en cette circonstance dou-
loureuse.

Viliars-sur-Ollon devient sa seconde
patrie et il fait du Grand Hotel du
Pare une maison de réputation interna-
tionale. Il garde cependanit des atta-
ches profondes avec son jays d'origine.
D'ailleurs, il fait de l'Hermitage d'Evo-
Iène un hotel de premier ordre où la
meilleure clientèle se dispute la place.

En toute circonstance, Joseph Che-
vrier est de retour à Evolène dont il
est le meilleur ambassadeur. Il aime à
revoir sa maison familiale de Lannaz;
il arpente ces chemins qu'il pourrait
suivre les yeux fermés et par lesquels
les générations se sont écoulées.

Tant de fois, il est revenu au pays
pour accompagner à sa dernière de-
meure, un parent, un ami , au petit ci-
metière de «Clos Lombard». Aujour-
d'hui, c'est son tour. Aussi, Evolène est-
il en deuil ! La Riviera vaudoise éga-
lement !

Les cloches sonnent, tandis que de
partout parents et amis affluent, fidè-
les à ce dernier rendez-vous. Ceux tìe
la plaine et ceux de la montagne, ceux
du Valais et ceux d'un canton voisin et
ami, tous confondus, unis dans un mè-
me sentiment, apporterei à ce lutteur
fougueux et intrèpide, mais doux et
combien modeste dans la victoire, un
émouvant témoignage.

Joseph Chevrier a voulu revenir au
pays natal pour y dormir son dernier
sommeil. Après ètre parti , il est revenu
reprendre sa place dans la lignee des
générations. Cet ultime geste d'attache-
ment a profondément ému la population
du haut pays; il teinte de fierté notre
tristesse.

Et voilà qu 'un ami traverse pour la
dernière fois, la longue rue étroite en-
tre les chalets d'Evolène, son cher Evo-
lène, porte par ses neveux suivant la
tradition — il en compte plus de 200
répartis en quatre générations — escor-
té par une foule de tous àges et de
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toutes conditions, couvert «te fleurs et
de prières ferventes.

Après la cérémonies religieuse et les
chants liturgiques, au seuil de la de-
imeure choisie, à «Cllos Lombard», il va
f alloir se quitter. Dans cette nature aus-
tère, tout de blanc vètue, à l'angle de
la petite .chapelle, Robert Fauchère,
d'une voix qui trahit l'émotion, entton-
ne le chant de l'Adieu qui n'est qu'un
«Au Revoir», interprete par le Chceur
d'hommes d'Evolène. Les accente mon-
tent purs, fervents et combien elo-
quente.

Les yeux 'se mouillent : c'est l'ultime
témoignage d'un peuple d'amis à celui
qui est entré dans i'Eternité.

H. Gaspoz.
MARTIGNY

Soiree annue Ile
du Martigny-Sport

Samedi soir, au Casino-Etoile, le Mar-
tigny-Sport conviait ses membres ac-
tifs et ses nombreux supporters à sa
traditionnelle soirée.

M. Guy Moret , président du FC Mar-
tigny, avait le plaisir de saluer dans l'as-
sistance M. le président Marc Morand,
M. René Favre, président de l'Associa-
tion valaisanne de Football , et M. Marc
Moret.

Au programme, il y avait la célèbre
comédie de Raymond Viney et Jean
Valmy, « J'y suis... j'y reste », interpré-
tée par la troupe du Chàteau. La pièce
remporta un magnifique succès et tous
les acteurs de cette sympathique troupe
sont à féliciter ainsi que leur metteur
en scène M. Henry Bataglia , pour l'ex-
cellente interprétation. Les spectateurs
n'oublieront pas de sitòt les réparties
de la Baronne Nénette Mercier qui sem-
blait sortir tout droit de son Panarne
natal.

Après la représentation , une collation
fut offerte aux invités au cours de la-
quelle d'aimables paroles furent échan-
gées. Comme cette soirée, coincide avec
le début de l'année, de nombreux vceux
furent émis pour le FC Martigny, afin
qu 'il continue avec succès dans la voie
qu'il s'est tracée.

Ksaw-y^TEMP^pD
PREVISIONS VALABLES
JUSQU'À LUNDI SOIR

Valais, nord des Alpes, nord et centre des
Grisons : ciel très nuageux on couvert. Neige
dès ce soir on demain matin. En plaine tempera.
tures voisines par placés de — 10 degrés pen-
dant la nuit, comprises entre —5 et zèro de-
gré dans l'après-midi. En montagne hausse pas.
sagère de la temperature. Au nord des Alpes
bise faiblissant, puis vent modéré à fort d'ouest
à nord-ouest.

s rendez-vo
d'affaire

EZ AR
SIERRE

Le Valais
à la télévisìon

L'émission Téle-flash de la TV ro-
mande a consacré le 6 j anvier, le jour
des rois, un reportage au Valais. C'est
M. Faure, du service des reportages,
qui a enregistré dans un établissement
public de Sion un conte des Rois, écrit
et présente par Sylvain Maquignaz, le
journaliste et écrivain bien connu dans
la région.

Ce reportage a pu se réaliser gràce
à l'appui de l'Union Valaisanne du
Tourisme.
I _»*».,> —Sì S i! ..MWIV».|C-C¥I_IUN [

LUNDI 11 JANVIER I960

SOTTENS
7.00 Réveil viennois; 7.15 Informations; 7.20 Bon.

jour en musique; 11.00 Emission d'ensemble; 11.30
Marguerite Roesgen-Champion : Sonate pour vlolon.
celle et plano; 11.50 Duo violon.piano : Genevièvc
Vauquet . Elisabeth Thibout; 12.00 Au Carillon de
midi; 12.45 Informations; 12.55 Le Catalogue des
nóuveautés; 13.20 Divertimento ; 13.55 Femmes chez
elles ; 16.00 Le rendez-vous des isolés : Vingt Ans
après; 16.20 JLes Danyl's Boy» et l'Orchestre Ra.
phaele; 16.30 Rythme d'Europe; 17.00 Perspectives;
18.00 Le Magazine de la science ; 18.15 Orchestres
Corrado Ei 93 et Cedric Dumont; 18.30 Rendez-vous
a Genève ; 19.00 Micro-Partout ; 19.15 Informations;
19.25 Le Miroir du monde; 19.45 Serenatine... 20.00
Enigmes et aventures : Grosset et son Clochard ;
21.10 L'Europe galante ; 22.20 Sur tea acènes du
monde ; 2230 Informations; 22.15 Le Magazine de
la television i 22.55 Actualités du Jazz ; 23.12 Musi,
que patriotique.

BEROMUNSTER
6.15 Informations; 6.20 Musique légère ; 6.50 Zum

neuen Tag; 7.00 Informations; 7.05 Concertino;
11.00 Emission d'ensemble; 12.00 Mélodies; 12.20
Nos compliments ; 12J0 Informations ; 12.40 Cascade»
musicales ; 13.25 Deux Concert.. * groasoa de Haen.
del ; 14.00 Pour Madame; 16.00 Visite aux malades;
16J0 Concert réeréatif; 17.00 Chants ; 17.15 Sonate
pour clarinette et piano; 18.00 Musique à deux
pianos ; 18.25 Variétés populaires; 19.00 Actualités ;
19.20 Communiqués ; 19JO Informations; 20.00 Con-
cert demandé par nos auditeurs; 20J0 Notre boite
aux lettres ; 20.45 Concert demandé (2me partie) ;
21.00 Musique de chambre de compositeurs russes ;
22.15 Informations ; 22.20 Chronique hebdomadaire
pour les Suisses i l'étranger; 22 J0 Musique con te m.
poraine.

TELEVISION
20.15 Téléjournal; 20.50 Film d'animation ; 21.00

Téléparade ; 22.00 Concours internationaux da alci
nordique du Brassus; 22.10 Dernières informations .



I 'A  DI E Ali là!L a n_ -y u i H HEUTE ABEND !
Das indische Grabmal

Forsetzung und Vollendung des Films
« DER TIGER VON ESCHNAPUR »

Deutsch gesprochen noch spannender... noch Farbiger... noch monumentaler !

DANS les SOCIÉTÉSi mmmtm les awiiai gag I
SION

CHOEUR.MIXTE DU SACRE.COEUR. - De-
main mardi, à 20 h . 30, répétition partielle pour
les Messieurs.

1PHARMACIES DE SERVICE
*r
-«- -̂-— ' ¦ I ¦¦¦¦11. I I '¦¦ I m.— i J

SIERRE
PHARMACIE LATHION , tél. 5 10 74.

SION
PHARMACIE DE LA POSTE, tèi. 2 15 79.

MARTIGNY
PHARMACIE CLOSUIT, tél. 6 11 37.

MONTHEY
PHARMACIE CARRAUX , tél. 4 21 06.

«LE PHENIX»
votre assurance

VIE-HOSPITALISATION
Inspect : Pierre Giroud, Martigny

Tél. (026) 6 19 29
Agente dans tout le canton 

I C I N E M A S  1
SION

LUX, tèi. 2 15 45. - Un film inédit qui vous ré.
velerà des secrets que vous ne spupeonnez pas :
« Secret profcssionnel ».

CAPITOLE, tèi. 2 20 45. - L'histoire de la fin
trag i que du evirasse de poche ailemand Graf Spee
* La bataille du Rio de la Fiata ».

L'ARLEQUIN (tél. 2 32 42). - «Das Indische
Grabmal» Fortsetzung und Vollendung des Films
«Der Tiger von Eschnapur» Deutsch gesprochen.

UN CHANGEUX
Le Magasin A LA BONNE MENAGERE
Constantin Fils S.A. à Sion, avait eu
l'heureuse idée de mettre en tombola
gratuite un splendide train MARKLIN,
pendant le mois de décembre.
Ce splendide jouet est parti cette an-
née pour Ayent. L'heureux gagnant , M.
Délitroz Francois, s'est empressé de le
retirer ces jours derniers. Gàgeons que
ce train fera passer de bons moments
à Monsieur Délitroz et à ses enfants.

> «

! Le groupement des horlogers
de la ville de Sion

? < !

? avise que dès le 1er janvier 1960, et jusqu'au prochain avis , tous '<[
? les magasins <|

; d'Horlogerie-Bijouterie et d'Optique \ l \
; de la ville de Sion, seront fermés tous les SI

MERCREDI APRES-MIDI jj !

Quel est donc cet animai si étrange ?
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Du coté des Crètes des Maladeires qui sont envahìes de lapins de garenne , le
Service de la chasse a recommandé de déboiser les taill is en vue de facil i ter la
destruction des hòtes indésirables. L'agent de la Polic e municipale M.  Roch, en
déboisant , s'est livré à un jeu passionnant. En exlrayant Ics racines il s 'est
apergu que plusieurs d' entre elles avaient des formes bizarrcs. En les relou-
chant au couteau , il a fa i t  apparaitre des animaux d i f f é ren t s .  Voici un «ch eval»
qui devient un bel objet d' ornement. D' autres sujets artistiques ont été créés de

cette manière. Nos fé l ic i tat ions .  ( f . -g. g.)
(Photo Schmid).

> 1

COMMUNIQUÉS OFFIC1ELS
Des le 15 janvier 1960, les proprié-

taires de chiens peuvent venir retirer
la plaqnc 1960 de leur chien, moyen-
nant paiement d'une taxe de Fr. 30,50
(Fr. 20.50 pour l'Etat du Valais et Fr.
10.— pour la Commune) au Poste de
police, Hotel de Ville, rez-de-chaus-
sée.

L'Administration.

Chez les anciens
de l'Ecole d'ag riculture

L'Association des anciens élèves de
l'Ecole d'agriculture a connu samedi
une belle journée. En effet , quelque
180 personnes s'étaient réunies dans
les bàtiments de l'école à l'occasion de
l'assemblée annuelle de ce groupement.

A cette occasion se trouvaient réunies
à Chàteauneuf les principales person-
nalités du monde agricole valaisan , en
particulier M. Lampert, conseiller
d'Etat , MM. les directeurs Zufferey et
Luisier, ainsi que MM. Carruzzo, Mi-
chelet , Clavien , Cappi , Perraudin et di-
vers professeurs de l'établissement. Un
superbe cadeau fut remis à M. Albert
Luisier. ancien directeur, cependant que
MM. Lampert et Michelet étaient ac-
clamés membres d'honneur de l'asso-
ciation.

A la fin de la réunion, toute emprein-
te de cordialité , une pétition fut votée
à l'unanimité pour que des conferen-
ces agricoles soient à nouveau données
par nos studios romands. D'autre part ,
de nombreux diplómes furent délivrés
aux membres de l'association Ics plus
méritants.
nwiiiiiiiiiiiiriiiiiiiiiììi;:: , : : ;iì:iiiiiiiiiiiiii!iiiiiiiiiniii!ii""
1 N'hésitez pas à nous informer |
i quand vous organisez une mani- j

H festation. Nous sommes là pour g
B> vous rendre service. Téléphonez S
1 au 2.19 05 ou au 2 31 25.
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Théàtre
au péniiencier

Nous apprenons que la troupe des
« Zani » dont s'occupe avec dévouement
notre collaborateur M. Maurice Delé-
glise, professeur au collège, vient de
donner une représentation théàtrale au
pénitencier cantonal , secondée par des
chanteurs de la Schola qui donnèrent
un concert.

Nous félicitons nos amis pour ce ges-
te sympathique.

Vernissage
Leo Andenmatte n

au Carrefour des Arts
Jamais, en la bonne ville de Sion , ver-

nissage ne fut aussi instructif que celui
du peintre Leo Andenmatten, au Car-
refour des Arts, samedi.

Un public de choix y a pris part. Il
était compose de beaucoup d'amis du
peintre venus lui témoigner leur sym-
pathie de le savoir installé avec sa fa-
mille dans la capitale. Ses collègues,
auxquels il avait eu la délicatesse de
mettre son salon à disposition avant
de l'occuper lui-mème, étaient heureux
de connaìtre sa production nouvelle.
Parmi eux , on notait les artistes Simone
Bonvin , Simone de Quay, Mme Fuchs-
lin , les peintres Gautschi , Gherri-Moro
et Chavaz, celui-ci avec son épouse et
un de ses fils. Quant à M. Albert de
Wolff , il est toujours fidèle aux vernis-
sages du Carrefour.

Ayant connu Leo Andenmatten, tout
jeune, à Lausanne puis à Paris, M. René
Marty était bien place pour présenter le
vernissage de celui qu 'il avait encoura-
gé à poursuivre ses études et ses tra-
vaux d'art.

Sans flatterie , le Histirigué critique
d'art parla du talent du peintre, de sa
manière de voir et deis 'exprimer.

Il ne faut pas demander ou se de-
mander ce qu 'une ceuvre représenté ;
il faut attendre en la contemplant qu 'elle
se révèle et qu 'elle nous parie. Certaines
ceuvres sont des manifestations inexpli-
cables, elles sont une somme de valeurs
produites par l'incitation à créer, par un
besoin de s'affirmer de la part de l'ar-
tiste. L'ceuvre sera d'autant plus appré-
ciable que le désir d'expansion a été vif.

Le genie, a dit un penseur , est le ré-
sultat d'une longue patience. Rien de
durable ne se crée au pied leve. Chez
Andenmatten , les créations sont le fruit
d'une tension continue, renouvelée, sans
cesse amplifiée. Toute ceuvre humaine
produit un rayonnement positif ou né-
gatif et mème neutre. Chez Andenmat-
tent la plupart des productions rayon-

nent positivement , constata le distingue
critique au moyen de son pendule.

Une gentille reception suivit ce cours
d'esthétique qui intéressa fort l'audi-
toire nttentif qui témoigna à M. Marty
sa sympathie pour l'avoir si richement
instruit. C. e.

Monsieur et Madame M. et A. HOSCH-SARASIN et
leurs entants Alfred, Evelyn, Doreen et Daniel ;

Monsieur et Madame R. et H. HELLER-SARASIN et leurs
tilles Rita et Marlis ;

Monsieur et Madame A. K. et R. TAUGWALDER-SARA-
SIN ef leurs filles Kathrine, Marie-Christine et Barbera ;

Monsieur et Madame H. R. et A. GEIGY-RONUS ;
Monsieur Cari BURCKHARDT-SARASIN ;
Monsieur Felix SARASIN (Rechsteiner), Olten ;

ont la très grande douleur de faire part du décès de

MADAME

Emmy SARASIN-GEIGY
leur très chère mère, belle-mère, leur venèree grand-mère,
sceur, belle-soeur et fante , enlevée à leur tendre affection ,
dans sa 68ème année, après une longue maladie supportée
avec grande patience ef courage.

L'enferrement aura lieu, le mardi 12 janvier à 14 heures,
au cimetière du Hòrnli à Bàie.

Bàie, le 9 janvier 1960

Hardstrasse 121.

t Reverende Soeur
Hélène Rey

A l'àge de 76 ans est décédée l'ex-
cefllente et dévouée sceur Hélène, du
Couvent des Révérendes sceurs hospi-
talières de Valére. C'étai't la soeur de
frère Atìolphe Rey et de reverende
sceur Thérèse. Cette bèlle famille
d'Ayent avait donne trois de ses en-
fartts au service du Christ et des ma-
lades, des pauvres et des missions.

Le départ de Reverende sceur Hélè-
ne causerà beaucoup de chagrin à ceux
qui l'aimaienit pour sa grande et géné-
reuse bonté.

Que son frère et ses deux sceurs,
ainsi que les Sceurs hospitalières et les
familles parentes et alliées veuillent bien
trouver ici l'expression de nos plus
sineères condoléances.

Aiel ma jambe !
Cinq personnes ont été conduites dans

la journée d'hier à l'hòpital de Sion
pour fractures tìe jambe subies en s'a-
donnant au sport blanc.

Prompt rétablissement.

La production d'oeufs
augmente

Comme d'ordinaire à cette saison, la
production d'ceufs ne cesse d'augmen-
ter depuis le début de décembre. Gràce
à l'accroissement de l'offre des ceufs
indigènes et à l'augmentation rapide
des importations , les prix ont déjà bais-
se de 4 et. par ceuf.

T
Monsieur et Madame Othmar Gil-

lioz-Follonier et leurs enfants, à Grò-
ne ;

Monsieur et Madame Alfred Gillioz-
Mathey et leurs enfants , à Sion ;

Mademoiselle Innocente Gillioz, à
Gróne ;

Madame Veuve Adele Vogel-Gillioz
et ses enfants , à Gróne ;

Madame Veuve Martine Gillioz-Bon-
vin et ses enfants , à Gróne ;

Les enfants de feu Monsieur Henri
Gillioz, à Gróne ;

Madame Veuve Innocente Rossier-
Bruttin et ses enfants, à Chalais ;

Madame Veuve Césarine Bruttin-
Grand et ses enfants , à Gróne ;

Monsieur et Madame Camille Brut-
tin-Vuistiner et leurs enfants, à Grò-
ne ;

Les enfants de feu Monsieur Louis
Bruttin-Bonvin , à Gróne ;

Les enfants de feu Monsieur Joseph
Bruttin-Métral, à Sion ;

Les enfants de feu Monsieur Maurice
Grand-Bruttin , à Nax ;

Les enfants de feu Monsieur Eugène
Largey-Bruttin, à Sion ;
ainsi que les familles parentes et al-
liés , Gillioz, Bruttin .Vuissoz, Théodu-
loz, Favre, Bitz, Grand, Vogel , Vuisti-
ner , Neurohr, de Preux, Rudaz, Roh ,
Vallotton , Maury, à Gròne, Granges,
Sierre, Sion, Nax , Saint-Léonard , Mase,
ont la grande douleur de faire part du
décès de

MONSIEUR

Louis GILLIOZ
entrepreneur

leur cher pére, beau-père, grand-pére,
frère , beau-frère, onde, neveu et cou-
sin, enlevé à leur affection, dans sa
76ème année, après une courte mala-
die, muni des Secours de la Sainte
Religion.

L'ensevelissement aura lieu à Gró-
ne, le mardi 12 janvier 1960, à 10 h. 30.

R.I.P.

Cet avis tient lieu de lettre de faire-
part.

t
Madame Adrienne Luisicr-Huber ;
Mademoiselle Beatrice Luisier ;

ainsi que les familles parentes, alliées
et amies, ont la profonde douleur de
faire part du décès de

MONSIEUR

Meinrad LUISIER
fonctionnaire federai

ingénieur au DMF
leur très cher époux , pére, beau-fils ,
frère, beau-frère, onde, cousin , allié
et ami , survenu à la suite d'une opé-
ration à Aarau à l'àge de 51 ans, muni
des Sacrements de l'Eglise.

La Sainte Messe sera célébrée à
Berne à l'église de la Sainte-Trinité
mercredi le 13 janvier 1960 à 10 h.

L'enterrement aura lieu au cimetière
du Bremgarten à la suite de la messe.

Le corps est depose à la chapelle des
Bourgeois à Berne.

Prière de ne pas faire de visites.
Cet avis tient lieu de lettre de faire-

part.

t
Mademoicelle Victoire Rey, à l'Asile

Saint-Frangois, à Sion ;
Reverende Sceur Thérèse, à l'Hópital

de Sion ;
Vènere Frère Adolphe, Couvent des

Capucins, à Sion ;
Les enfants de feu Pierre Rey, à

Ayent, Genève et au Sentier ;
Les familles Aymon , Riand , Fardel ,

Morard , à Ayent ,
font part du décès de

REVERENDE SOSUR

Hélène REY
Couvent des Sceurs Hospitalières de
Valére, que Dieu a rappelée à Lui , dans
sa 76ème année, munie des Saints Sa-
crements de l'Eglise.

L'ensevelissement aura lieu à la ca-
thédrale de Sion, le lundi 11 janvier ,
à 11 heures.

Cet avis tient lieu de lettre de faire-
part.______

Les parents et les religieuses hospi-
talières de Valére font part du décès
de leur bien chère

SOEUR

Hélène REY
entrée dans la Maison du Pére, le 9 jan-
vier 1960, dans sa 77ème année , la
55ème de sa profession religieuse, mu-
nie des Secours de Notre Mère la Sain-
te Eglise.

L'ensevelissement aura lieu , le lundi
11 janvier 1960, à 11 heures, à la ca-
thédrale de Sion.

Domicile : Couvent de Valére.
Qu'elle repose en paix !

"T™
L'ASSOCIATION VALAISANNE

DES ENTREPRENEURS
a le pénible devoir d'informer ses
membres du décès de

MONSIEUR

Louis GILLIOZ
survenu à l'àge de 76 ans.

Les obsèques auront lieu à Gròne, le
mardi 12 janvier , à 10 h. 30.

Profondément touchées par les nom-
ses marques de sympathie regues à
l' occasion du grand deuil qui vient de
Ics f r a p p e r

M A D A M E
EMILE FAVRE ET SES E N F A N T S ,

les familles FAVRE, CRETTENAND
ET ALLIÉES,

exprimcnt leur vive grat i tud c  à tous
ceux qui par leur présence , leurs mes-
sages , leurs envois de f l eur s  et leu rs
prières , les ont entourées dans cette
crucile épreuve.

Un merci special à la classe 1918, la
Compagnie d' assurance «Rentenanstalt» ,
le Ski-Club , la Société des voyageurs
de commerce , la Jeunesse radicale , la
Concordia et la Société valaisanne de
mycologie.

Saxon , le 8 janvier 1960.
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CAISSE NATIONALE SUISSE D'ASSURANCE
EN CAS D'ACCIDENTS
Agence princi pale de SION
cherche habile

sténo-dactylogtaphe

I s i  

possible bilingue.

Travail intéressant , place stable , bien rémunérée, caisse de pré-
voyance.

Dafe d'entrée : à convenir.

Offre manuscrite à CNA, Agence principale, Sion.

Entreprise commerciale avec petit restau-
rant engagerait jeune

arboriculteur -vigneron
marie, pour la culture d'un petit domaine
viticole et. arboricole. Poste de confiance,
bien rétribué , convenant à jeune homme
capable, sérieux et travailleur. Travail
également assure à l'épouse si elle le
désire. Logement à disposition. Entrée
15 février 1960 ou à convenir.

'Offres détaillées avec certificata òu réfé-
rences sous chiffre C. 73898 à Publicitas
S.A., Lausanne.

Commerce de gros de la place de Sion
cherche pour le service de sa clientèle
épiciers et gros consornmateurs,

1 chauffeur -livreur-
encaisseur

pour entrée tout de suite ou date à conve-
nir. Permis poids lourds exigé.

Faire offres écrites avec curriculum vitse
et prétentions de salaire ; joindre photo,
sous chiffre P. 1193 S., à Publicitas, Sion.

Entreprise de la place de Sion, cherche
JEUNE FILLE comme

sténo -daetylo
et travaux de bureaux. Debutante acceptée

Entrée immediate ou à convenir.

<P 2 21 77. "

Entreprise d'électricité de la Còte cherche

monteurs électriciens
pour travaux de longue durée. Bon salai-
re.

Faire offres écrites sous chiffre PR 30070
L., a Publicitas , Lausanne.

Employé de bureau
Commerce d'alimentation de Sion enga-
gerait un (e) employé (e) de bureau ayant
de bonnes connaissances de la langue alle-
mande. Debutante acceptée.
Faire offre par écrit sous chiffre P. 1108
S., à Publicitas , Sion.

1 adressé - 2 commerces
MICHEL Vins - Liqueurs
COUDRAY Apériitifs - Whisky
Rue des Vergers Fruits - Fleurs
SION, $ 2 27 64 Légumes

• Désirez-vous améliorer
i votre exi stente ?
S Nous vous offrons la possibilité d'au;m Nous vous offrons la possibilité d aug- J
• menter sensibleVnent votre salaire annuel. •
m Votre travail s'étend à la visite des agri- J
• culteurs du canton du Valais. 1
• Nous donnons la préférence à personne 2
9 de confiance, de bon caractère et ayant •
m de bonnes connaissances de la langue alle- 2
• mande. Place stable et bien rétribuée. O

S 
Votre profession actuelle n'a pas d'im- Jportance, car nous vous assurons une «

S bonne introduction auprès de la clien- §
• téle. . .2
• Offres manuscrités ' avec curriculum vitae, jj
• photo et copies de certificats sous chiffre •9 SA 4266 St à Annonces Suisses S.A. •
• « ASSA », Saint-Gali. 2
#__ 

•

Les belles occasions :
A vendre :
1 Slmca-Matic, 4 portes, 1957, couleur

grise, en parfait état et garantie
Fr. 4.500.—

1 Fiat 1100, 1958, couleur gris métallisé
état de neuf et garantie Fr. 5.000.—

1 Pick Up Taunus, 1955, avec moteur re-
visé et peinture neuve Fr. 4.400.—

1 Taunus 15 M, 1955, couleur noire, en
parfait état Fr. 3.800.—

1 Opel Car-A-Van, 1956, avec moteur
revisé, en parfait état Fr. 4.500.—

1 Joli camion Opel Blitz, en parfait état £et bas prix.
S'adresser au

Garage Valaisan [
Kaspar Frères - Sion

<P (027) 2 12 71 L1
¦-1-W-— B III il ——I

! Champignons de Paris |
\ (arrivage tous les jours) <

Schrceter Frères \
Primeurs \

! Rue de Conthey - 'P 2 21 64 ]

Pompes funèbres
saviésannes
LIAND GEORGES

Tel. : Le jour : 2 38 24 - La nuit : 2 22 89

Offres écrites sous chiffre
Nous rappelons qu 'il est inutile de deman-
der l'adresse pour des annonces portant la
mention «offres écrites» ou «s'adresser par
écrit», etc.
Pour toutes demandes d'adresse, on est
prie de se référer au numero de contròie
figurant dans l'annonce.

PUBLICITAS S.A., SION
FEUDALE D'AVIS DU VALAIS

A vendre jolie

robe de bai
taille 38-40., portée
1 fois, prix avanta-
geux.

S'adr. tèi. 2 36 47.

A louer

studio
meublé.
Ecrire au Bureau du
Journal sous chiffre
638.

Voyage à vide
Sion - Suisse orienta-
le avec déménageuse.

Cari Hotz , Fils, Fabri-
que de meubles, Mar-
stetten.

On cherche pour Lu-
cerne

jeune fille
comme aide de ména-
ge dans famille soi-
gnée. Travail agréable,
bonnes conditions. De
préférence personne
désirant emploi stable.

Offres avec photo, ré-
férences et prétentions

' a Dr Êmjl Lang jr,
15 a„ Museggstr., Lu-
cerne.

Vendeuse
Magasin d'alimentation
engagerait ¦ une ven-
deuse. Debutante ac-
ceptée.
Ecrire sous chiffre P.
112-20 S., à Publicitas,
Sion.

Noix
nouvelles

saines et sèches, 5-10
kg. fr. 2.10 p. kg.
Pedrioli Gius , Bellin-
zona.

Famille de commer-
gants avec 2 enfants ,
8 mois et 3 ans Vi
cherche

personne
sachant bien cuisiner
pour s'occuper du mé-
nage (pas de lessive).
Salaire Fr. 250.— à
300.— à personne ca-
pable.
(jp (026) 7 14 46.

On cherche à louer

chalet
aux Mayens de Sion
ou Nax du 15 juillet
jusqu 'à fin aoùt , 4 lits.

Ecrire sous chiffre P.
20015 S., à Publicitas ,
Sion.

On cherche tout de
suite

jeune fille
pour aider au ménage
sachant un peu cuire.
Ecrire à Mme F. Bé-
trix , rue du Lac 10,
Clarens - Montreux.

A vendre d'occasion ,
une

machine
circulaire dégauchis-
seuse. mortaiseuse avec
moteur et accessoires ,
prète à l'emploi.
S'adresser au <P (027)
2 28 18.

fNSTITUT LA SAUNA

RUE DE LAUSANNE 20 Tél. 2 25 45

combat , les refroidissements,
désintoxique les tissus, active
la circulation , combat le rhu-
matisme, favorise l'amaigrisse-
ment.

Engrais à base d'humus c HUSìS QSUft *
préparé avec des déchets d'animaux et végétaux, de la tourbe et
enrichi de diverses substances minérales nutritives.

VITICULTEURS ET JARDINIERS
procurez-vous assez tòt l'engrais qui
convient à vos cultures

H U M O S A N
s'adapte spécialement aux vignes et à toutes cultures de légumes ;
remplace le fumier d'écurie et s'applique particulièrement aux

terrains sablonneux, limoneux et pierreux.
Mode d'emploi — Pour la vigne : Annuellement on étend 50 à 70
kg. d'Humosan par are autour des ceps (de préférence vers la fin
de l'automne ou au début du printemps). Une adjonction de fumier
n'est pas nécessaire.
Pour les légumes : env. 30 kg. par are.
Dès 1000 kg., l'engrais sera expédié franco Valais.

DEMANDEZ OFFRES AU FABRICANT

H U M O S A N  S. A. - S A I N T - G A L L
Usine Kronbuhl (f i (071) 24 41 71

Dam thè détkm/?e€&%akf

mm . '/ Ĵ t̂^ N̂'
Lte lettreì y T̂ \̂  %J )

font (Sfatléépak rmaMtefot
imprimerle G ESSLER & Cie - SÌOÌ
A louer à Sion

chambre
meublée

avec tout confort.

<p (028) 7 71 98.

URGENT. Pour cause
de maladie, a vendre

voiture
Consul

mod. 1957, 2 coul., en
parfait état. Prix inte-
ressane
Cf i (027) -, l'ù 78.

gfo_ Pour VENDRE-ACHETER-ECHANGER
ES- la «Feuille d'Avis du Valais»

:!:!!::! sert de trait d'union.

A vendre, pour cause
imprévue,

12 tracteurs
neufs , marques suisses
et étrangères , avec ga-
rantie et rabais de 35-
40 %.
Faire offre par écrit
sous chiffre P. 148-9
S., a Publicitas , Sion.

Bureau d'avocat de
Sion cherche habile

dactylo
à la demi-journée (év.
travaux à domicile).
Offres écrites sous
chiffre P. 1157 S., à
Publicitas , Sion.

Timbres
caoutchouc

tous genres, livres ra-
pidement aux meilleu-
res conditions par 1"

imprimerle

Gessler ft Sion

N'attendez pas a la

dernière minute pour

apporter vos annonces



OITMIVE IH I KOID EN EUMPI! OCCIDENTALE
PARIS (AFP) — La brutale offensive du froid déclenchée samedi se développe sur toute l'Eu-

rope occidentale, avec pour conséquences de la neige et du verglas gènanf les Communications dans
plusieurs régions. Le record du froid semble étre défenu par la Norvège où Con a note 34 en dessous
de zèro à Roeros. Mais on signale moins 11 dans le centre de la France au pied du Mont Sancy, —10
dans les Yosges (est du pays) , des pointes de —15 dans les montagnes de l'Ardèche au sud du Massif
Central, —9 à Aix-en-Provence où le mistral débouche de la vallèe du Rhòne, —6 dans la banlieue
parisienne, — 8 à Bourg d'Ooisans dans les Alpes et des températures semblables en Belgique et en
Angleterre.

Dans le sud-ouest de la, France au
climat plus clément on a cependant
relevé — 5  à Cognac, — 4  à Bordeaux.

Sur la còte méditerranéenne de l'Eu-
rope, où le soleil brillait ces derniers
jours alors que le reste du continent
était dans la brume, le mauvais temps
est apparu depuis la Còte Dalmate jus-

qu'à la Còte d'Azur en France : averses
sur le Littoral et neige sur les monta-
gnes qui la bordent immédiatement. On
signale 2 m. 80 de neige dans les mas-
sifs montagneux yougoslaves, et il a
neigé en abondance dans les stations
de sports d'hiver au-dessus de Nice.

EN ANGLETERRE
LAngleterre a connu Ics premières

chutes de neige, dimanche matin, après
deux mois de pluies presqu'ininterrom-
pues : 30 cm. dans le Kent, au sud de
Londres. Premières neiges de la saison
également à Bruxelles et dans plusieurs
points de la Belgique.

A STOCKHOLM
A Stockholm et dans sa banlieue, 800

tracteurs et chasse neige et un millier
d'ouvriers sont à l'ouvrage pour dé-
blayer les routes et les rues. Les Com-
munications en Angleterre sont diffi-
ciles en raison de la neige ou du ver-
glas. Le verglas sévit particulièrement

dans les Vosges frangaises, dans le Mas-
sif Central , notamment dans le sud de
cette région où une couche de neige
gelée couvre les routes. Dans les mon-
tagnes des Dolomites au nord de l'Ita-
lie, deux mille chamois, bloqués par les

neiges, doivent etre ravitailles par heli-
coptères.

EN FRANCE
En France, la meteorologie prévoit

une recrudcsccnce du froid , notamment
à Paris, où un minimum de 6 eri-des-
sous de zèro est prédit pour la nuit de
dimanche à lundi. Le froid a été la cau-
se, dans la nuit de samedi à dimanche,
d'une alerte heureusement sans motif
sérieux dans la capitale francaise : dans
le Grand Palais de la radio, en cons-
truction , le long de la Seine, pour em-
pècher le beton de gclcr sous les rafa-
les du vent de nord-est, on avait allu-
me d'énormes braseros. Les flammes
apercues par des passants ont fait croi-
re à un grand incendie et Ics pompiers,
alertés, n'ont pu constater que ren-
dus sur place qu 'ils n'avaient pas à
intervenir.

D'un noie
ir L'EPIDEMIE

DE CROIX GAMMES
JOHANNESBOTJRG (Reuter). —

Un morceau d'étoffe bianche sur
laquelle on avait barbouillé à Ten-
ere une croix gammée, a été décou-
verte dimanche. Ce morceau d'étof-
fe était suspendu au portail de la
loge frane- maconique à Parktown,
dans la banlieue de Johannesbourg.

ir LES COMBATS EN ALGERIE
ALGER (Reuter) — On déclaré di-

manche soir de source militaire fran-
caise que des soldats francais sont

tombes dimanche dans une embus-
cade a une quarantaine de kilomè-
tres au nord-ouest de Constantine.
Six d'entre eux ont été tués et deux
blessés. Samedi déjà un train de
marchandises avait sauté sur une
mine près d'El Cantara, dans l'Est
algérien.

•k MONTGOMERY INVITE EN
CHINE

PEKIN (Reuter). — Un porte-pa-
role du ministère des affaires étran-
gères de la Chine populaire a déclaré
dimanche que son gouvernement a
invite le maréchal britannique Mont-
gomery à venir visitcr la Chine. Le
maréchal-vicomte arriverà probable-
ment en mai à Pékin.

* MORT D'UN AS DE L'AVIA-
TION -1 .

RAPALLO (Ansa). — Ernesto Ca-
bruno, l'un des as de l'aviation de la
première guerre mondiale, est decè-
dè dimanche à Rapallo à l'àge de
70 ans. Il avait partieipé au raid de
Fiume avec d'Annunzio, dont il de-
vint un grand ami. Lorsque Ics evé-
nements se précipitèrent, c'est Ca-
brano'qui fut charge par d'Annunzio
de négocier l'évacuation de ses hom-
mes.

• INCIDENT DANS LES EAUX
COREENNES

SEOUL (Reuter). — La marine sud-
coréenne communiqué que, dimanche
matin , un garde-cóte de 280 tonnes
a été attaque par une dizainc ile
jonques armées chinoises au large
d'Inchon, dans les eaux occidentales
de la Corée du sud. Un marin a été
tue et deux autres grièvement bles-
sés.

¦k BRUCKER A TAIPEH
TAIPEH (Afp). — M. Wilbcr M.

Brucker, secrétaire d'Etat à l'armée
des Etats-Unis, est arrive aujour-
d'hui à Taipch afin de proceder avec
le président Tchang Kai Chck et Ics
autorités compétentcs à un examen
general de la situation dans cette
zone.

...à l'autre
D ' U N  CA N T O N  A L ' A  U TJRE

A LA RECHERCHE
DE GUIDO JOSEF RUCKSTUHL

ZURICH (Ag.) — Guido Joscpf
Ruckstuhl, qui s'est rendu coupable
d'une tentative d'assassinat sur la
personne d'un detective de la police
des mceurs de Zurich , n'a pas en-
core été retrouvé. Cet individu est
considère comme d'autant plus dan-
gereux que la police a découvert
Un dépòt de munitions qu 'il avait
créé. Samedi soir , la police munici-
pale a cntrepris une vaste rafie
dans le « milieu » et a obtenu des
informations Intércssantcs.

NECROLOGIE
RIGHI-KALTBAD (Ag.) — Mme

Rosa Dahinden-Pfyl , ancienne hó-
telière, est déeédée au Righl-Kalt-
bad a l'àge de 87 ans. C'est à la de-
funte que la station d'hiver du Righi
dut son lancement à la fin du siècle
passe.

UN INCENDIE
GENÈVE (Ag.) — Dimanche après-

midi un Incendie a celate dans un
appartement de six pièces à la rou-

te de Genève. Fort heureusement
les pompiers ont pu maitriscr le
sinistre. Les dégàts n'en sont pas
moins élcvés et atteignent une di-
zainc de mille francs.

SUITE MORTELLE
D'UN ACCIDENT

GENÈVE (Ag.) — Mme Marie Piot ,
domlciliée aux Enux-Vives, à Genè-
ve, qui , le 25 décembre, avait été
renversée par un véhicule sur la
chaussée, est déeédée à l'hòpital des
suites de ses blessures.

DÉMISSION
D'UN CONSEILLER D'ETAT
URANAIS

ALTDORF (Ag.) — Le conseiller
d'Etat Peter Tresch, d'Amstcg, a in-
forme le comité du parti radical-
démocratlque du canton d'Uri qu 'il
quiltcra le gouvernement cantonal
à la fin de I'actuelle legislature, soit
le 31 mai 19H0. Le démissionnaire,
àgé de 67 ans, fait partie du Conseil
d'Etat d'Uri depuis 1040 et dirige le
Département de la police et de l'hy-
gicnc publique. Il a été landamman
de 1!I54 à 195fi.

L'AFFAIRE
OBERLAENDER

LA HAYE (DPA). — La Commission
des mouvements de résistance anticom-
munistes chargée de l' enquète sur le
massacre de Leopol (Pologne) de 1941
a déplore dimanche que la découverte
des coupables soit rendue plus d i f f ic i -
le à cause des nouvelles accusations
portées contre le ministre federai  aile-
mand Oberlander. Celui-ci a été accu-
se d'ètre l'instigateur de ce massacre,
mais la preuve n'a pas été apportée.

Programme des cadres soviétiques
MOSCOU (AFP) — Les cadres scientifiques de l'URSS historiens, économis-

tes, philosophes et autres, sont appelés par le Comité centrai du parti commu-
niste de l'URSS a apporter leur contribution à l'effort qui doit ètre cntrepris
sans tarder dans le domaine de l'éducation communiste des travailleurs.

Dans les décisions du comité centrai
diffusées par la radio sovietique, il
est- spécifié qu'il s'agit d'intenstfier
toutes les formes de propagande idéo-
logique pariée et écrite, et qu'on met-
tra principalement en relief le ròle du
PC de l'URSS depuis le XXème con-
grès (congrès ayant été le point de dé-
part de la destalinisation. NDLR).

ENSEMBLE DU PROGRAMME
En procédant, en quelque sorte à une

mobilisation generale des cadres scien-
tifiques , le comité centrai leur prescrit
dans ses décisions un programme qu 'ils
auront à exécuter au cours des prochai-
nes années. Ce programme, qui doit
constituer pour eux « une tàche d'hon-
neur » sera de préparer et de publier
les ouvrages suivants :
1) un traité en plusieurs volumes de

l'histoire du PC de l'URSS, mettant
principalement en relief ses activi-
tés multiples et son importance his-
torique sur le pian mondial ;

2) des études « démasquant » les théo-
ries dites « scientifiques » des défen-
seurs du capitalisme, nationalistcs
bourgeois, socialistes de droite et
révisionnistes ;

8) des études sur les problèmes les plus
actuels de la construction du com-
munisme en URSS ;

4) des ouvrages traitant des différents
aspeets de la crise mondiale du sys-
tème capitaliste , et du développe-
ment du Mouvement de libération
nationale en Asie, en Afrique et en
Amériquc latine.

Cet appel aux cadres scientifiqu es de

l'URSS est en rapport direct avec les
sévères critiqueSJ formulées par le co-
mité centrai contre les dirigeants de
l'institut du marxisme — léninisme et
des autres écoles supérieures du parti.

congres du parti ailemand
du Beici!

KAISERSLAUTERN (AFP) — Le parti neo-nazi, dit « Parti ailemand du
Reich » a renoncé à tenir dimanche à Kaiserslautern une réunion publique à
l'occasion de son congrcs annuel, malgré la décision du tribunal administratif
de la région d'annuler comme injustifiée l'interdiction de toute réunion publique
qui avait été prise par le ministre de l'intérieur de Hesse.

Aujourd'hui lundi, le ministre fera élections communales dans le Land de
du reste appel contre cette décision en
faisant notamment valoir que le prési-
dent du parti «DRP» en Rhénanie Pa-
latinat, Hans Schikora, s'est ouverte-
men't prononcé en faveur de «la . res-
tauration du national-socialisme» au
cours d'une réunion de 35 fonctionnai-
res du parti qui s'est tenue en novem-
bre dernier.

Dimanche, les délégués du «DRP» ont
poursuivi leur congrès à huit clos. On
a notamment relevé au cours de leur
réunion une intervention de Hans Schi-
kora demandane que «toutes les armées
étrangères quittent le territoire aile-
mand» . Le parti a également décide di-
manche à Francfort de participer aux

Hesse en 1960.
Aux dernières élections communales

de 1956, il avait vainement présen te des
candidats dans les villes de Francfort,
Wiesbaden et Cassel. Aux élections pour
la Diète de Hesse en 1958, il ava it ob-
tenu moins de 1,5 pour cent des voix.

La production fruttiere
valaisanne

On cent de Sion a la C.P.S. :
On sait que si la vendange 1959 a été partout abondante, et que le Valais à

lui seul a produit plus de 40 millions de litres de vin , il n'en a pas été de mème
des autres fruits en general. La récolte record de 1958, qui ascendait à quelque
24 millions de kilos, n'a pas trouve à se piacer dans des conditions favorables ;
mais celle de 1959, qui ne fut  guère que le cinquième de sa devancière, a facile-
ment trouve preneur. Un certain nombre de wagons de pommes Canada ont pu
étre expedics en France.

Néanmoins, le problème de la produc-
tion frUitière mérite d'ètre repensé. Et
c'est le souci des producteurs aussi bien
que celui des organes de contróle et de
vente. On en est arrive à cette con clu-
sion, par exemple, que la production de
ila variété Canada avait atteint son pla-
fond d'écoulement. Il n'est par consé-
quent pas indique d'en arborisé r davan-
tage nos vergers valaisans. En revan-
che, d'autres variétés comme la « Gol-
den-deiicious » trouvent d'année en an-
née un plus grand nombre d'amateurs.
Il ne reste qu 'à se pdier au goùt du con-
sommateur. Cette constatation faisait
dire récemment au rapport de l'Office
de propagande pour les produits de l'a-
griculture valaisanne que l'avenir , de
notre production fruttiere et maraìchè-
re valaisanne se présente sous un jour
assez préca ire. A la concurrence inter-
regionale s'ajoute celle de l'étranger.
L'actuelle tenda nce à l'ouverture de tous
les marchés nationaux par l'integration
et la liberalisation complète des échan-
ges consacre la puissance et le droit du
plus fort , c'est-à-dire du moins cher
qui , un jour , pourrait devenir « le re-
nard libre dans le poiiìlailler libre »...

Devant cétte situation , il deviendra
nécessaire, à bref délai, de reviser cer-
ta ines eonceptions actuelles de la pro-
duction , de la distribution et de la ven-
to. Et , comme le fai t  encore remarquer
l'Office précité, la limilatFon progressi-
ve de nos possibil ités d'exporta'tion vvs-
que de provoquer une lutte de tous
contre tous sur le seul marche suisse
où le consommateur-roi imposera son
impitoyable loi de l'offre ot de la de-
mando. Or, la domande est ava nt tout
fonction tìu goùt, de la préférence de
l'acheteur ; mais elle est aussi fonction
do la qualité, do la présentation, tìu prix
et, mvtu retlemenit d' une propagande in-
tclligemmcnt menée.

On ne vou draft pas rester, cn ce dé'but

d'année, sur une note pessimiste. Il y a
encore de beaux jours pour l'arboricul-
ture vala isanne. Ses produits sont qua -
siment imbattables sous le rapport de
la qualité, gràce surtout au climat spe-
cial de la vallèe du Rhòne. Le produc-
teur devra soigner de plus en plus la
qualité et se résoudre à ne présenter
au marche que des fruits de premier
choix. Cette mesure est imposée par les
circonstances. On a vu , en effet, tìes
commercan ts que n 'embarrassent guère
les scrupules d'hormèteté, mélanger les

La révélation de la journée, l'equipe des juniors du ski-club La Brentaz, de
Vercorin. De gauche à droite, Edmond Rudaz , président. Raymond Devanthéry.

Marco Caloz , les frères Siggen et René Àlbasini , chef technique.
Lire notre reportage en page 3 (Photo Schmid - Cliché FAV)

L Autriche
et le Vatican

VIENNE (AFP) — Dans son allocu-
tion bi-mensuelle à la radio, le chan-
célier Julius Raab a fait prévoir hier
le règlement par étapes de l'affaire du
concordat entre Vienne et le Vatican.

Le gouvernement autrichien va pro-
proscr en premier lieu, a-t-il dit , une
al locut ion  annuelle de 100.000 schillings
à l'Eglise catholique à partir de 1961,
et la restitution à l'Eglise des biens
immobil ie, -s tels que églises, paroisses
et couvents avec leurs domaines et les
forets, dont le produit doit servir à en
couvrir l'entretien. Ces biens avaient
été pris à l'Eglise par Ics nazis en 1938.

L'étape suivante consisterà à fixer
l'aide de l'Etat aux écoles profesion-
nelles catholiques. Un projet de règle-
ment du " parti populiste démocrate-
chrétien) à ce sujet n'a pas encore recu
l'accord du parti socialiste.

Les legons
du week-end

Nasser dose savamment sa poli-
tique. Après les quelques énergiques
sursauts de 1956 — qui ont cause le
retrait des millions britanniques en
faveur  du barrage d 'Assouan — le
leader «pharaonique» s'est contente
de consolider son ceuvre politique :
la République Arabe Unie.

Mais en déclanchant sur le NU une
exp losion de 10 tonnes, le «Rais» ou-
vre une nouvelle ère égyptienne, a-
droitement dissimulée à l'ombre de
Moscou. En e f f e t , les roubles russes
ont remplace les dollars anglo-sa-
xons et permettent à M . Novikov,
envoyé special du Kremlin, d'asso-
cier à l' exclusion de tout autre le
nom de l'URSS au renouveau égyp-
tien.

•
Une circulaire remise aux compa-

gnies aériennes e f fec tuant  des trans-
port s au-dessus du Sahara , informe
les intéressés que leurs lignes de voi
pourraient étre modifiées sous peu.
C' est éventer le premier indice d'une
prochaine explosion atomique fran-
gaise. Voire imminente.

A des conditions atmosphériques
qu'étudie une équipe de météorolo-
gistes envoyée depuis une semaine
sur place, s'ajoutent des incidences
politiques. Deux grands evénements
se préparent : la réunion du Con-
seil Ministériel de l'OTAN , l'arri-
vée de M.  Krouchtchev à Paris, le
15 mars prochain.

L'une de ces deux dates pourrait
ètre choisie qui serait pour la Fran-
ce l'occasion de s'instaurer solen -
nellement comme troisième puissance
atomique du Conseil Atlantique. Le
genera l de Gaulle réaliseraìt ainsi
l' un de ses voeux les plus chers, et
peut-ètre — dans cette ìntent ion —
s'e f forcera- t - i l  de briser la vigueur
des démélés de M.  Pinay et de ses
collègues. Son entrevue avec le f i -
nancier frangais  nous l'indiquera,
aujourd'hui ou mardi.

•
L'antisémitisme se continue. Mais

ses manifestations sont désapprou-
vées par l'opinion , mondiale. Une
vaque d'indignation soulève parti-
culièrement la Pologne. Les jour-
naux expriment leur indìgnation.
Une hostìlité croissante se signale
qui ceuvrera en faveur  d' une régres-
sion de ces actes.

P.-S. F.

premier et deuxième choix, melange
vendu au prix tìu premier naturelle-
ment. En supprimant tout simplement
les livraisons de fruits de seconde qua-
lité, on écarte toute velléité de « eoupa-
ge », mais le danger subsiste de voir
mélanger aux fruits du Valais des mar-
chandises d'autres provenances...

On le voit , le problème n'est point fa-
cile à résoudre. Il faudra bien, en tout
cas, toute la vigilance des organes de
contròie pour arriver, sinon à écarter
totalement, du moins à diminuer tout
risque de fraude. Quoi qu'il en soit,
l'arboriculture valaisanne se trouve à
un tournant qui va exiger de revoir les
méthodes de production , de les adapter
aux nécessités de l'epoque où nous vi-
vons et de s'imposer aux consommateurs
par une qualité qui ne laissé rien à dé-
sirer.

Au reste, l'agriculture en general est
soumise à une évolution constante dans
le sens d'un rendement chaque année
amélioré sous le doublé rapport de la
qualité et de la quantité, sans provoquer
un renchérissement sensible des prix de
revient. La viticulture et l'arboriculture
doivent logiquement suivre le mème
chemin.


